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vonDA, Gask. 

Dimanche 12 décembre avait 
lieu, dans la salle de l’école sépa- 
rée de Vonda, l'assemblée men- 
suelle du Cercle Saint-Jean Bap- 

tiste de Vonda, No. 1. 

De l’aveu unanime ce fut la ré- 
union la plus agréable en même 
temps que la plus profitable qu: 
nous ayons jamais eue. 

Après l'expédition des affaires 
de routine, M. Agarand, de Von- 
da, fit part, aux membres du 
ccrele, en une causerie fort attray- 
ante, de ses connaïissances en 
science agricole. 

Son expérience de vingt ans 
dans la culture des prairies de 
l'Ouest lui a permis d'acquérir 
des connaissances ‘éminemment 
pratiques et les renseignements 
qu’ils nous donna éeront A’une 
grande utilité. pour les nouveaux 
venus de province de Québec qu: 
sauront en faire leur profit. | 

Après avoir discouru pendant 
quelques instants sur les diffé- 
rentes sortes de blés propres à la 
semence, M. Agarand donna la 
préférence au ‘Red Fife.”” 

Il encouragea la culture du lin 
sur le premier cassage, assurant 
que cette culture peut et doit aussi 
être profitable dans l’Ouest qu'aux 
Dakotas. 

La culture du lin devrait inté- 
resser particulièrement les nou- 
veaux venus qui ne peuvent espé- 
rer une récolte de céréales dès la 
première année. 

Le conférencier ne saurait re- 
commander Je labour appelé 
“Back Setting,”” non pas qu’il soit 
défectueux par lui-même, mais 
parce qu’il est très difficile de le 
bien faire. 

C’est là une opinion que tout 
le monde ne partage pas, puisque 
nos fermiers du sud de la provin- 
ce, qui sont des agricuteurs pros- 
pères, ont toujours fait le ‘‘back 
setting” et n’ont que très peu l’oc- 
casion d'employer le disque. 

Sans doute dans nos régions du 
nord, quelque peu brousailleuses, 
où le chaume de la prairie est 
mince, ce labour ne paraît pas in- 
dispensable,. mais dans les prai- 
riés entièrement déboisées, le 
“back setting’”’ semble devoir 
rendre de grands services et celui 
qui le pratique en est récompensé 
amplement. 

Un vote de remerciements, au 
conférencier, fut adopté par les 
membres du cercle, M. Agarand 
remercia en termes excellents, 
assurant ses compatriotes qu’ils le 
trouveraient toujours disposé à 
rendre service à qui que ce soit, 

Le prochain conférencier sera 
M. le professeur Cléroux: nous 
sommes persuadés que tous les 
membres du cercle se feront un 
devoir d'assister à la conférence 
faite par notre distingué compa- 
triote. 

Le sujet de sa conférence sera 
d'une actualité fort intéressante et 
uous sommes assurés que tous 
ceux qui y assisteront s’en mon- 
térunt très satisfaits, 


Nous avons le regret d’annon- 
cer le départ de notre regretté 
concitoyen M. W. W. Grant, an- 
cien député et maire de Vonda. 

M. Grant est nommé inspecteur 
des Poids et Mesures avec résiden- 
ce à Régina. 

La veille de son départ, plu- 
sieurs amis lui ont offert un ban- 
quet à l'hôtel Vonda. ° 

Une adresse fut lue et des dis- 
cours furent prononcés par MM. 

TE. Graham, F. X. Fagassé, le 


cher Doiron, Frank O’Neil, 
etc. 


Î 
Discours et adresse témoi- 


gnaient les regrets de tous pour 
k perte que notre ville allait faire 
à l’occasion du départ de celui 
dont la devise fut toujours" Von- 
da, en avant!” 
. Grant répondit par quelques 
mots où il exprima son regret de 
quitter Vonda ; il conseille à tous 
‘élire comme conseillère des ci- 
0Yens sages et voulant avant tout 
ne Drospérité de notre ville, quia 
ait tant de progrès durant cette 
ännée. ms 

MM. Cloutier et Bélan P d& St 
Paul des Métis étaient de 
ici la semaine dernière. 


du. Grand Tronc Pacifique vien- 


terminé, le service de la côte, 


{ + 


M.-Cloutier s’en va passer l’hi- 
ver dans la Province de Québec, 


après avoir séjourné durant toute|. 


la saison d'été dans l’Ouest. 

À quelqu'un qui lui demandait 
#’il reviendrait, M. Cloutier a ré- 
pondu qu’il n'avait pas oublié de 
prendre un billet d’aller et retour. 

M. Cloutier est une de ces per- 
sonnes qui ne croient pas tant 
qu’ elles n’ont pas vu, mais qui a- 
près avoir vu se font les apôtres 
€ la colonisation de nos prairies. 

D après les renseignements re 
cueillis de part et d'autre, on es- 
‘père que, durant l’an prochain, 
près de 50,00€ Canadiens-français 
monteront dar: l'Ouest tant des 
Etats-Unis que de la province de 
Québec. 

Le courant ‘établi, nos superbes 
récoltes de 1909, la publicité et les 
rapports favorables des pionniers 
déjà établis ici, sont les principa- 
les causes qui détermineront un 
si grand nombre de nos compatrio- 
tes à venir s'établir dans nos ri- 
ches prairies. 


ATHABASCA 'LANDING 


On annonce que la Compagnie 
“Northern Transportation” inau- 
gurera l'été prochain un service 
de diligences automobiles entre 
Edmonton et Athabasca Landing. 
Cette nouvelle est accueillie ‘aveo 
le plus vif intérêt par tout le 
monde ici. 


La ‘Northern Transportation 


Co’” exploite un service de va- 
peurs sur la rivière Athabasca ; 
son président est M. J. kR. Corn: 
wall, M.P.P. 

Les nouvelles voitures automo- 
biles couvriront le trajet en dix 
heures et l’arrivée concordera a- 
vec le départ des vapeurs pour le 
Petit Lac des Esclaves. 

Ce service devait être inauguré 
cette année, le retard apporté 
dans la construction des voitures 
est la seule cause. du délai apporté 
à son établissement. 


MORINVILLE. 


M. A. Munn, voyageur de com- 
merce pour la compagnie d'ameu- 
blement d'école ‘A. Munn,’”’ était 
en ville la semaine dernière et a 
reçu la commandé pour l’ameu- 
blement du nouveau couvent. 


L'assemblée annuelle de la 50- 
ciiété d'Agriculture de St. Albert 
a eu lieu le 8 décembre dernier 
pour l'élection ‘du nouveau bu- 
reau. 
Naissances.—M. et Mme P. 
Maisonneuve, un fils. . 
M. et Mme Maheu, un fils. 


. M. et Mme Tailleur sont partis 
récemment pour un voyage de 
plaisir en province de Québec, où 
ils visiteront leurs parents et a- 
mis. 
Sa Grandeur Mgr Legal a pro- 
cédé à la bénédiction du nouveau 
couvent dimanche dernier, 19 dé- 
cembre. 
Un concert, organisé au profit 
du couvent, eut lieu le même soir 
dans la salle paroissiale. 

Te 


LE “PRINCE. RUPERT. ” 


Le premier paquebot du Grand 
_ Tronc Pacifique-a été lancé 
lundi. en. Angleterre. 


Montréal, 21, — Les autorités 
nent de recevoir un câblogramme 
annonçant le lancement, à Waill- 
send-on-Tl'yne, Angleterre, du 
‘Prince Rupert,” le premier pa- 
quebot du Grand Tronc Pacifique, 
qui fera le service de la côte du’ 
Pacifique, entre Prince Rupert, 
Vancouver, Victoria et aut'es 
ports. 
Dès qu’il sera terminé, le ‘Prin- 
ce Rupert”? par tira pour la côte lu 
Pacifique, vià le cap Horn, et à 
commencera son service la sat tun 
prochaine. 
Un autre paquebot, le “Prince 
George,” est aussi en voie de corz- 
truction et fera, dès qu’il sera 
avec le “Prince Rupert.” . Ces 
deux paquebots seront - des ire 
modernes, 
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ÎLES ETATS-UNIS ET 
L'EXPORTATION 
_ PE BLE 


Un rapport intéressant pour te: 
‘Canada. 


Un fait qui ne saurait demeurer 
ignoré du public canadien, car il 
l’intéresse au suprême degré, c’est 
la constatation, telle qu’elle résul- 
te d’un rapport publié par le bu 
reau des statistiques de Washing- 
ton, que dans un bref délai les 
Etats-Unis cesseront de figurer 
dans le monde comme exportateurs 
de blé. 
. Les chiffres dudit rapport mon- 
trent éloquemment que, tandis que 
la production de blé et de farine 
augmente encore, dans la répr 
blique voisine, de très apprécia- 
ble- façon ; l'exportation de ces 
produits décline d’année en an- 
née, devant la demande plus forte 
pour la consommation nationale. 

Voici les statistiques fournies à 
l'appui. 

Durant les cinq précédentes an- 
nées la moyenne de production an- 
nuelle de blé a été de 656,000,000 
de minots, contre une moyenne 
annuelle de 625,000,000 de minots 
pour les cinq années se terminant 
en 1905 ; l'augmentation est appré- 
ciable quoique faible, mais voy- 
ons les chiffres relatifs aux expor- 
tations. 

En 1892 les Etats-Unis exportè- 
rent 192,000,000. de minots de blé: 
seize ans plus tard la moyenne de 
l’exportation annuelle tombait à 
113,000,000 de minots. 

Il importe de signaler que !- 
déclin des exportations est extrè- 
mement rapide depuis deux ans: 
en septembre dernier les exporta- 
tions se réduisirent à 27,000,000 
de minots alors qu’au mois corres. 
pondant de l’année précédente el- 
les étaient encore de 68,000,000. 

Les prix offerts pour cette céré- 
ale ne peuvent expliquer une 
baisse aussi considérable et aussi 
soudaine, car ils sont très suof- 
rieurs cette année à ceux offerts 
par les acheteurs d’outre-océan au 
cours des années précédentes. 

L'augmentation de la consom- 


en jeu. 
On peut done prévoir qu’un nur 
d’exporta- 
teurs, les. Etats-Unis deviendront 
à leur tour importateurs de blé, et 
ce jour est prochain car la mise 
en culture de nouvelles terres ne 
peut entrer en ligne de compte 
comme un facteur susceptible de 
le retarder. 

On peut espérer légitimement 
que le Canada sera alors tout dé- 
signé pour alimenter de la pré 
cieuse céréale nos quelque cent 
millions de voisins. 

Le résultat primordiale de cet 
état de choses sera naturellement 
une hausse sensible dans les prix 
offerts puisque nous serons solli- 
cités de deux côtés à la fois: en 
Europe et aux Etats-Unis. 

Ces derniers, à n’en pas douter 
seront amenés immanquablement 
à supprimer, ou, tout au moins, à 
réduire considérablement les droits 
d'importation sur nos blés. 

Ce sera autant dont profiteront 
Ls producteurs canadiens. 

La république voisine importe 
déjà une quantité importante de 
notre crème ot cela influe favorai 
‘blement sur le marché. 

Il y a probabilité pour qu ‘avan: 
| peu il en soit de même en ce qui 


LA No DE 
: “NUACE ROUGE” 


Il était âgé de 86 ans et le dernier 
des grands chefs indiens, 

Washington, 20. — Red Cloud, 
autrement dit le Nuage Rouge, 
chef des Sioux, vient de mourir 
à l’âge de 86 ans dans la réserve 
de Pine Ridge. 

Dès1865 Nuage Rouge se si- 
gnala en attaquant les postes mi- 
litaires, les trains des immigrants 
et en tuant le bétail destiné au 
ravitaillement des soldats. En 
1866, Grandes Côtes ayant été 
considéré comme trop vieux pour 
continuer à être le chef suprême 
des Sioux, Nuage Rouge se fit 
nommer à sa place. A la même 
l'époque il s’opposa par la force à 


EDMON TON, 


la construction de a ligne du 
chemin de fer du Pacifique qui 
traverse maintenant: les terrains 
de chasse occupés par les Peaux- 
. [Rouges à cette époque. A la tête 
de 5,000 Sioux, il fit une. guerre 
acharnée aux soldats après avoir 
déclaré : 

“Vous prendrez. pout-être mon 
pays, mais chaque mille de votre 
route depuis North Platte jus- 
qu’à Yellowstone sera marquée 
par les corps de vos soldats.” 

En 1867, Nuage Rouge fut 
complètement battu dans un com- 
bat avec le 18e d’infanterie, Il 
continua une guerre de guérillas 
encore pendant deux ans, mais 
ses compagnons n'avaient plus 
confiance en lui et, en 1869, :1 
fut capturé et conduit dans la ré- 
serve de Pine Ridge où il vient 
de mourir. 

Nuage Rouge est le dernier des 
grands chefs indiens. Il est mort 
comme il a toujours vécu, sans 
avoir jamais. pu être civiligé. 


UN EDIFICE POUR LE 
CEUB . LIBERAL 
D’EDMONTON 


Les libéraux de notre ville entre- 
prendraient prochainement la 
construction d’un édifice 

| de $100,000. 


Au cours d’une réunion tenue 
lundi soir au Club des Jeunes 
Libéraux &@’Edmonton, la ques- 
tion de l’érection d’un édifice, au 
coût de $100,000, pour servir de 
quartiers-généraux aux associa- 
tions libérales de ia province « 
été discutée. 

Un comité composé de MM. R. 
V. Bellamy, Charles May, R. J. 
Manson, W. E. Candy, E. Wit- 
thinshaw, l’hon, C. W. Cross, J 
A. MeDougall . .J: ©: MeKinnon 
et Frank Day, a “té constitué 
pour présenter un rapport sur ce 
projet à la prochaine assemblée 
annuelle, qui se tiendra au dé- 
but du mois prochain. 


Selon les promoteurs du projet, 
cet édifice servirait de quartier- 
général pour le Club des Jeunes 
Libéraux ainsi que pour toutes 
Jes associations libérales de la pro- 
vinces et les députés libéraux du- 
rant les sessions de la législature 
provinciale 


Le comité poussera . les choses 
très activement de façon que les 
travaux de construction puissent 
être entrepris dès l’an prochain. 

Le siège du Club des J. L. a 
été transféré provisoirement dans 
les sous-sols de l'édifice McDou- 
gall, sud de la rue McDougall. 


VANCOUVER AURA 
DES ELEVATEURS 
CENTRAUX 


De retour de Vancouver, l'hon. 
W. H. Cushing annonce que 11 
route de l'Ouest sera adaptée 
aux besoins du trafic pour la 
saïson prochaine. 


L'hon. W. H. Cushing, minis- 
tre des Travaux Public, qui est 
de retour de Vancouver, où il é- 
tait allé discuter avec le premier 
mänistie MeBride, la question 
de l'adaptation du port de Van- 
couver au transport du blé; a 
donné l'assurance formelle que 
toutes choses seraient prêtes a. 
vant la récolte de 1910 pour fa- 
ciliter aux cultivateurs d’Aïber- 
ta l'expédition de leur grain en 
Europe par voie de l'océan Paci- 
fique, 

Il paraît certain que demande 
a été faite, par une compagnie 
privée, aux deux gouvernements 
provinciaux, pour la garantie des 
actions nécessaires à l'obtention 
des fonds devant permettre l’é- 
rection d’élévateurs centraux, 


L'été dernier le C. P. R. a 
construit des entrepôts munis 
d'appareils d’ensachage d’une 


production de 15,000 sacs pur 
jour: mais selon les personnes 
bien informées, cette mesure est 
absolument insuffisante, et pour 
que la route de l’Ouest obtienne 
tout le succès désirable il est né- 
cessaire que.le grain puisse . être 
expédié non ensaché. 


- | gnie. 


JEUDI, : 23 3 DECEMBRE 1909 


[UNE EXECUTION CAPITALE 


AU FORT SASKATCHEWAN., 


Fort Saskatchewan. 21 — Ce 
matin à huit heures a eu lien 
l'exécution capitale de Henry 
Zbhiley ,coupable du meurtre de 
sa femme, crime qu’il. perpétra 
sur son homestead, près de Mun- 
dare. L Le 

L'exécution capitale a eu lieu 
aux baraquements de la Police 
Montée, dans l'atelier de menui- 
serie; trois minütes après que Je 
meurtrier eut été précipité dans 
la trappe fatale, le décès fut cons- 

Le corps fut aussitôt dépendu 
et la constatation légale de ja 
mort fut faite par le corone" as- 
sisté d’un jury. 

Zbhiley qui appartenait à ré 
glise grecque orthodoxe a reçu 
les secours de la religion. 

Les fonctions de bourreau fu- 
rent remplies par Hilues, ile 
Winnipeg, qui procédi à l’exé- 
cution récente qui eut lieu au 
pénitencier d’Edmont ». 


LA PROSPERITE DE NOS 
CHEMINS DE FER 


Le C.P.R. encaïsse un revenu de 
plus de $100,000,000 


Montréal, 21.—La direction du 
chemin de fer Canadien Pacifique 
annonce aujourd’hui que le reve- 
nu brut de ses opérations durant 
l'année 1909 atteindra un chiffre 
supérieur à $100,000,000, soit 
quelques millions de plus que le 
revenu du Canada pour la même 
période. 

Ce revenu comprend les recettes 
produits par les navires et es 
hôtels appartenant à cette compa- 


LES COMPAGNIES DE CHE- 
MINS DE FER ET L'EX- 
POSITION DE WINNI- 
PEG | 


mt 


Montréal, 21.—On apprend de 
source certaine que les compa- 
gnies de chemins üe fer du Cana- 
da ont décidé de donner de for- 
tes subventions au comité de l’ex- 
position internationale de Win- 
nipeg, de façon que le projet puis- 
se aboutir sûrement en 1912. 

On croit que le C.P.R. contri- 
buera aux fonds d'organisation 
pour $1,000,000 ; le C.N.R. et le 
G.T.P., seraient prêts à fourmr 
des subventions semblables si 
l’on consent à diffé:er l’exposition 
à l’année 1913, époque-à laquelle 
les lignes transcontinentales de ces 
‘compagnies seront. entièrement 
terminées. 

Il est possible que le Great 
Northern et la ligne du Soo four- 
nissent également des subven- 
tions importantes. 


NOUVEAUX HOMESTEADS. 


i Le Buïreau des Terres d’'Ed- 
monton nous informe qu’à partir 
du 15 janvier prochain les terres 
de homesteads des sections sui- 
vantes pourront être prises aux 
fonditions ordinaires : 


Townships  Rangs Méridiens 
48 6 5 
14 6 5 
52 10 5 
60 7 — 6 
64 2 4 
4 sec. I-60 2 5 


LE STARLAND. 


Nous rappelons que ce populai- 
re théâtre donnera, à l’occasion 
des fêtes de Noël, vendredi et sa- 
medi prochain ‘“‘la Passion de N. 
S. J, C.,”’ merveilleuse vue colo- 
riée de 3000 pieds de longueur. 

Cette vue est une reconstitution 
magnifique de toute la vie de N. 
S. J. C.; il n’est personne qui ne 
tienne à la voir se dérouler sous 
ses yeux. 

Le talentueux violoniste, M. 

Paine, continue à attirer tous les 
amateurs de belle musique. 

Les chansons illustrées sont 
ifort bien interprêtées par Melle 
| Newton. 
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UNE NOUVELLE GUERRE des Etats-Unis, où ils bront : ds 


RUSSO-JAPONAISE ?. .. 
Les indices les plus alarmants, 
d'un nouveau conflit russo- 
japonais, s'imposent à l'at- 
tention mondiale. 


St, Pétersbourg, 21.—Des ar- 
ticles d’un caractère alarmant ont 
été publiés par certains journaux 
niant le bien-fondé des rumeurs 
prétendant la situation d'Extrême- 
Orient très grave. 

Malgré ce démenti officiel, ins- 
piré par M. Isvolsky, ministre 
des Affaires Etrangères, les rap- 
ports parvenus en certains cercles 
officiels continuent à prétendre 
que le Japon nourrit l'ambition 
d’annexer la Corée dans un délai 
rapproché. 

On a appris de source certaine 
que M. Isvolsky cherche à ‘se te- 
nir au courant des armements du 
Japon; des rapports précis à ce 
sujet sont transmis sans interrup- 
tion aux ministères de la guerre 
et de la marine, 

Les officiers japonais, en per- 
mission, viennent de recevoir l'or- 
dre de rejoindre leurs corps res- 
tpectify dans un délai de hufit jours; 
d'autre part on apprend que la 
Russie, après avoir interdit jus- 
qu’à nouvel ordre l'immigration 
en Sibérie, concentre lentement 
ses troupes vers les frontières de 
Mandchourie: les garnisons et les 
postes avancés sont renforcés ; 
un important matériel d’ambulan- 
ce a été dirigé vers l’est hier soir, 
à destination, sans nul doute, de 
Mandchourie. 

Le Comte Witte, actuellement 
à Berlin, serait chargé de connaî- 
tre les vues de l'Allemagne sur 


une grerre possible en Mandchou- | 


rie. 
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MORT DU ROI DES BELGES. 


Bruxelles. — Après une maladie 
de quelques semaines, qui avait 
nécessité hier une intervention 
chirurgicale, le Roi Léopold est 
mort soudainement ,alors que les 
médecins prévoyaient un rétablis- 
sement possible. 

Peu avant que le Roi rendit le 
dernier soupir, les derniers sacre- 
ments lui avaient été administrés. 

À cette cérémonie jaucun mem- 
bre de la famille royale n’était 
présent, le seul témoin fut la ba. 
ronne Vaughan, que le chapelain 
de la Cour a déclaré être la fem- 
me morganatique du roi, aussitôt 
après le décès de ce dernier. 

Le Roi Léopold ayant eu deux 

enfants de ce mariage secret, il se 
pourrait que la succession au 
Trône fut contesté au prince Al- 
bert, héritier présomptif de la 
Couronne. 
La princesse Stéphanie, l’une des 
filles du Roi, qui s'était mésalliée 
par son mar iage avec le comte de 
Longay n’a pas été admise par le 
Roi, durant sa maladie. 

Bruxelles, 20. —— Le nouveau 
Roi Albert a entrepris de récon- 
cilier les membres de la famille 
royale et de faire cesser le scan- 
dale soulevé par les relations du 
roi défunt avec la Baronne Vau- 
ghan. 

La présence de celle-ci au palais 
royal continue à rendre la position 
très délicate; la baronne déclare 
qu’étant la femme du roi elle ne 
tolèrera pas qu’on l’éloigne de son 
Bit de mort. 

Paris, 21. — Après avoir assisté 
aux funérailles du Roi Léopold, 


la baronne, Vaughan a quitté lel: 


territoire belge pour venir demeu- 
rer au château de Balincourt, si- 
tué à peu de distance de Paris. 
Le château de Balincourt appar- 
tenait au Roi Léopold ; c’est là que 
sont élevés les enfants de la Ra- 
ronne Vaughan. 
memes 
LES AVIATEURS FRANCAIS 
EN AMERIQUE. 


Paris, 20. — Le célèbre avia- 
teur Paulhan et deux de ses col- 
lègues, MM. Masson et Misearol, 
qui se sont récemment distingués 
à Pau, se sont embarqués le 18 
décembre au Hâvre à destination 


envolés avec les machines Blériot : 
et Farman. 
M. Paulhan est parti en com- 
pagnie de sa jeune épouse. 
M. Edward Cleary, qui a engagé L 
les aviateurs annonce qu’ils parti- 
ront de New York le 2 janvier 
pour Los Angelès, Cal., où ils ar. 
riveront la veille de l'ouverture 
des fêtes d'aviation qui se prolon- . 
geront du 10 au 20 janvier. 
mn Gemma 
UNE PETITE FILLE DE 
NAPOLEON ler. 


L'administration des écoles de le . 
” ville de Paris nomme insti. 

tutrice la fille du comte 
Léon. 


Paris, 20. —— La fille du comte 
Léon, qui était le fils illig'iwe 
de l’Emperecr Napoléon ler, vint 
d’être nommée institutrice par 
l’administration des écoles de la 
ville de Paris. 

On rappelle à ce propos que le 
comte Léon, né quelques années 
avant le roi de Rome, le futur 
duc de Reichstadt, fut, dans son 
enfance, fort choyé par l’empe- 
reur, qui lui donna un titre et 
des rentes. Léon dissipa sa for- 
tune et ne laissa rien à ses en- 
fants. C’est pourquoi la petite- 
fille de l’empereur est aujour- 
d’hui institutrice. 

D 
LES RELATIONS FRANCO- 
ALLEMANDES. 


La presse française et les nouvel- 
les d'Allemagne. 


Paris, 17. — Les dépêches re- 
çues aujourd’hui de Berlin pré- 
sentent un intérêt particulier. 

Il est question d’une visite de 
l’empereur Guillaume II dans la 
principauté de Monaco, à l’occa- 
sion de l’inauguration du musée 
d’océanographie fondé par le 
prince. On rappelle à ce propos 
que le prince de Monaco, ami per- 
sonnel de l’empereur, a été con- 
sidéré il y a un certain temps 
comme l’agent possible d’un rap- 
prochement franco-allemand. il 
aurait même, a-t-il été dit, tenté 
d'amener une entrevue entre le 
président Loubet et Guillaume 
IT. 

D'autre part les journaux de 
Paris, dans leurs commentaires 
sur la séance d'hier au Reichstag, 
relèvent les paroles prononcés à 
ia tribune par le député socialiste 
Liebermann : 

—Je auis, a dit co député, abso. 
Jument partisan d’une politique 
tendant à l'entretien de bonnes 
relations avec la France, 

“Nous autres, vieux soldats, 
nous avons pour la France les 
plus grandes et les plus profon- 
des sympathies.”? 

Rapprochées du récent discours 
du chancelier von Bethmann- 
Hollweg, ces paroles causent ici 
une grande satisfaction. 

M. Clémenceau, rentré récem- 
ment à Paris, a dit à un de ses a 
mis qu’il considérait le discours 
du chancelier allemand comme 
conçu dans un esprit amical à 
l'égard de la France. 

Enfin, la presse parisienne en- 
registre une nouvelle manifesta- 
tion des tendances politiques Jde 
l’Alsace-Lorraine. 

Le député lorrain Hoeffel, 
dans un discours prononcé au 
Reichstag a de nouveau exprimé 
les prétentions de l'Alsace Lor- 
raine à l'autonomie. 

—Nous espérons, # dit, M. 
Hoeffel, que le gouvernement ac- 
cordera à l’Alsace Lorraine l’au- 
tonomie, le seul régime politique 
qui soit en harmonie avec la si. 
tuation particulière des pays an- 
nexés,. _, 
. “Nous avons notre langue, nous .. 
avons des coutumes et des moeurs 
qui nous sont propres, et ces ca- 
ractères particuliers de l'Alsace. 
Lorraine légitimeñt suffisamment 
l’autonomie politique que nous ci 

{ demandons.” | 
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D 


LUCIEN DUBLUC. FA. 
AVOCAT et NOTAIRE 


‘Avocat de ia Banque D'Hochelaga 


Argent à prêter sur propriétés de ville et Tr 
. fermes | 


BUREAU : Norwood Block 
- ©. : EDMONTON . 


_ P. 0." Box 1875, 


E. B. Enwanos, KC. 
Locts' Mavore B.A. B, C. L 


EDWARDS & MADORE 


Membres du Barreau des provinces de 
Québec. Ontario, Alberta et Saskatchewan. 
Edmonton : Edifice Norwooû, 
Morinville : Edifice Gouin, 


ï f'éléphone : 865, 


Adr, Télégr. : “ Edwards-Edmonton, 


. E. T. BISHOP ©. A. GRANT 


BE. E, DELAVAULT 


Bishop, Grant & Delavault 


AVOCATS & NOTAIRES 
Avocats de la Banque Molson 


Bureaux: 152 Jasper Est Téléphone 1913 
Fisarvis Gariépy & Lessard 


” ARGENT A PRÊTER 


OMER ST-GERMAIN 
AVOCAT ET NOTAIRE 


MORINVILLE, ALTA. 
Boite B. P. 20, Telephone 5 


EH. W. Blayiock B.C.L. P,J, Bergeron. 8.C.L 
BLAYLOCK & BERGERON 
AVOCATS ET NOTAIRES 


Calgary, ------...... Alberta. 
RDA RNOR APN RCE E ANGEREN 


. + MEDECINS .. L 
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DrR. B. WELLS 
- Elève des Hopitaux de Londres, Neu 
York et Chicago 
Spécialité pour les maladies des yeux 
der oreilles, du nez et de la gorge. 
Bureau : Edifice Norwood 
‘Heures de consultations à 10 a,m, à 3 pem. 
L 2pm à 5 pm 7 p.m, à 8p.m. 
-Examen des yeux pour choix de lu- 
nettes. 


Dr W. HAROLD BROWN 
Spécialiste pour es YEUX, les OREILLES, le NEZ 
et la GORGE 
Bureaux : Edifice du Credit Foncier 


! HEURES DE CONSULTATION : 
S heures a.m. à 12.30 heures p.m. 
139 heure p.m. à 5 heures p.m. 
Par arrangement seulement. 


Examen de la vue pour choix de lunettes 


Dr L. G. FREDETTE 


MéÉpecix-V'ÉTÉRINAIRE 
Bureau et Infirmerie : 253, AVENUE QUEEN 


DIx ans d'expérience 


Le seul vétérinaire français licencié à 
Edmonton 


MADAME MEADOWS 


Specialiste pour la vue 
131 Avenue Jasper Ouest 
Chambre 4, 2eetage 


EDMONTON 
Heurës d'office : 9 à 6 hrs ; Same- 
di soir de 7 à 9 hrar 


Abonnez vous au Cour- 
rier de l’Ouest, Si. par 
annee. 


Tel. 1381 


INGENIEURS . 


ir Hotels E-Restaurants is D 


LE COURRIER DE L'OUEST JEUDI, 3 DECEMBRE 1909 


RRERR RDA STAR ER NT SON IENERNONIE | HERO IR MENT PTE PORUN PROS ONE 


JL COTE, D.LS, CE. F. 8. SMITH, 8.Sc. C.GME, 


COTE & SMITH 


900 0000000800808080008080S 


Arpenteurs de terrains, emotacement de villes, Iunites à bois | q 


et mines. Estimations fourmes sur le rendement et 
la qualité du charoon 


Tiroir 18 Office: Gristall BIKk 
Phones 1360 & 1279 EDMONTON, ALTA, 


MAURICE KIMPE 
ARPENTEUR DES TERRES DU Do- 
MINION ET 


INGÉNIEUR CIVI 


VICE CONSUL DE BELGIQUE 


Chambre 12, Crédit Foncier, Phone 2638 


E. C. Hopkins F.A.I.C. Q.A.A. R.A.A. 
Architecte 
Autrefois de Montréal et Québeo 
Eglises, Autels, Couvents, Ecoles. 
Edmund Wright 
Ingénieur de Structüre 


Autrefois assistant architecte du diocèse | à 


de Leeds, Angleterre. 


Office: 132 Avenue Jasper 
EDMONTON 


: BARNES & GIBBS 


Architectes licenciés 
KR, Percy Barnes, F.A.I.C. A.A.A, 


C. Lionel Gibbs, MS.A., À-A.4] 


14l, Ave Jusper, Edmonton Tel. 1861 


JAMES HENDERSON 


Membre de l'Institut Royal des 
Architectes Britanniques 


Aréhitecte licencié pour l'Alberta 
42 Ave Jasper Ouest, Crystail Block 


LES CONTRACTEURS 
Font nos prix pour nos matériaux de 
construction 
Ciment, plâtre, portes, chassis, 
papier, etc. 


Gorman, Clancey & Grindley |B. HET, propriétaire 


Edmonton : : Calgary : : Nels 


& RH 
Changement de plan 
EH & % 

Depuis le ler septembre 
dernier l'Hôtel Yale est di- 
rigé selon le plan amé- 
ricain. La direction conti- 
nuera à satisfaire les besoins 
du public, dans l'avenir, ain- 
si qu’elle l'a fait dans le pas- 
sé et sollicite que vous lui 
conservieZ votre clientèle, 

CEE 
TAUX : 
2.50 par jour ; chambre avec 
bain, S3.00: carte de repas 
S8.00 


s Av. Jasper Ests 
5 Telephone 1357 8 
20800800000000000080000008 


ce Sono 008000 0600000000 1 
COS0006000660006600002005090000 || 


Richelieu Hotel 


J, N, Pomerleau, Prop 
M H M 


Pension : $1.50 et 82.00 
Pension à la semaine : 97.00 


R M M 
PRIX MODERES 


QUEEN’S HOTEL 


Ave. Jasper est 

L’hotel le plus ancien et le mieux 
‘connu d'Edmonton 

| Quartiers généraux des Canadiens- 


français 
Tel. 1616 


DA PES LPER ASSISES PES EPLRERER PESTE) 


White Rose (Fancy Patent) 
Strong Bakers et 


CUDEEU LCL SEL LI SECTE LE ETES | 


ï 
É 


pour vous satisfaire. 


inspecteur officiel des 
horloges du C. N.R. 


À. BRUGE 


SRE SEEN EN NÉS ESS N ES NÉS ES EEE) END EN EE 


FRSESRERRN ES EIRE RRT A ENERGIE 


CAMPBELL et OTTEWELL 


MINUTTERS et MANUFACTURIERS des 


FARINES DE BLE DUR DES MARQUES 
SUIVANTES : 


Créme de blé et farine de blé entier 
En vente chez tous les épiciers et marchands de farines 


;: Minoteries a Edmonton, Alta. 
[HÉCESHELTÉEEL ETES EN ES FREE CE EE PP GE GG GEO ET 


F8 RSR SUR SSL PSRERS LESRE}EREN EME NENES 


Verre taillé 


{ 
Notre assortiment est compiet et nous pouvons vous 
donner l'assurance qu'il est le meilleur en ville. 
N'oubliez pas que nous avons un atelier de répara- 
tions de bijouterie et d'horlogcrie qui est le mieux 
outillé de la région ; et nous ferons notre possible 


On parle francais ot anglals 


Bijoutier 
118, AVENUE JASPER 
Connapapane RÉ CES EEE PRRÉRERAER RER RR ER AR AR ERA RARES FREE 


& 


Peacemaker (Fancy Patent) 
Golden Harvest 


Telephone 1542 


Pétiteriter TETE ETS TES FETE ERTS 


Hansen 


Emission de filcenses 
de mariage - 


POWLE Y 


à 
ST 
LG 


THE NAMAVE, à TRADING CO. 


853, Avenue Vomeyo 


Nous vendrons ‘plusieurs machines à 
coudre RAYMOND et Davis, à des 
prix grandement réduits. 


La meilleure offre de la ville. 


Téléphone 1528 622 Première rus 
WESTERN CARTAGE CO. 
Transport de meubles, pianos, coffres. 
forts et marchandises de toutes sortes 
par des hommes compétents et responsa- 
bles. Livraison à domicile de colis d'ex- 
W. A. Léonard J. M. tdienry 

press. 


H. A. CLEGG, 


EncanrauR-ET BOURREUR 


617, deuxième rus-—volsin du patinoir 
EDMONTON 


Larue 6 Picard 


ont maintenant leur bureau au 


No. 248 Ave Jasper! 


Chambre No. 4. 


Téléphones : 
Oflice, 1816 
Résidence, 1798 


SCRIPS SUD-AFRICAINS 
aux prix du cours. 
Paiements par termes sur désir. 
McMANUS BROS., 
114, Avenue Jasper Onest,. 
EDMONTON. 


Armes, munitions, et articles desport. 
Fusils répdrés. Les commandes ven- 
ant de 
attention spéciale. 
233 ave. Jasper est : : : Edmonton 


ar anpannonnannnaannae | 
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The Edmonton Sporting Goods Depot 


SPORT . . € 


Simpson & Von fHiaast 


a campagne reçoivent une 


ai 


130, Ave JASPER 
EDMONTON 


T. E. GAGNER 


PHARMACIEN 


ES 


FERMIERS 


Envoyez les peaux que vous 
désirez faire tanner, soit en 
Cuir pour harnais ou en 
Robes, à la 
CAMROSE TANNERIE CO. 
Ltd. 
- Camrose, Alta. 

Les plus hauts prix sont 

payés pour les peaux que 


vous envoyez pour vendre. 


: 


PHERUSS 
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THE STONY CREEK COAL CO. 


(FRANK COAL MINE) 


Admis, après analyse du Gouvernement, comme te meilleur 
charbon pesé sur les bascules de la ville. 


ORDRES PROMPTEMENT EXEGUTES 


Telephonez ou envoyez une carte postale 


266 JASPER EST 


f 
RE ve. - 20 


609 Première rue 


À The Investors” Guarantee Corpora- 
tion of Canada. 


Compagnie incorporée par loi spéciale en 1904 


TELEPHONE 1530 


SRE AT TT RS Re PR RS ÈS 


DÉS 2 


SHOT 


Edifice Empire, Edmonton 


Caisse d'épargne, répartition du plus haut intérêt. 
Caisse d'épargne pour les enfan:s 

Comptes courants portant intérêt sur balance quotidienne. 
Emission de carnets de chèques, 

Prêts pour les membres de l'association, à 35 p.c. 

Prêts sur les propriétés de ‘ville. 


H- LLOYD-YOUNG, 
Assistant gérant général et gérant pour l'Aiberta. 


Succursale d'Edmonton, 


Siège social, soclal, Montréal 
Capital payé et réserve, 


Transactions générales d’affaires de banque 


$10,400,000.00 


A. C. FRASER, 


TELEPHONE 19327 


IL NY A PAS UNE FENTE 


dans les seaux ou baquets faits de: 


66 6 
EDDYVS Fi 
Chaque article est solide, résistant de longue 

durée sans un cercle ni une iointure. 


Et vous obtiendrez de grands avantages en 
insistant pour avoir la marque “EDDY” 


Vendus toujours et partout en Canada. 
Demandez les Allumettes de Eddy 


MARCHANDISES SPECIALES POUR NOEL 


Gateaux glacés et non glacés, Bas pleins de jouets, ete, Biscuits pour 
Noel, Bonbons faits à le malson, Grend assortiment de conriserle en 
boites de fantaisie, Oranges japonelses, Ralsins de Malaga, cte. 


Chaque chose est de la meilleure qualité et parfaltement garantie. 


HALLIER & ALDRIDGE 


20000000009090000696000220900000802 08380009 CÉESLICSISSENCESS: 


SORT LU re 


ARE ” 


223 AVENUE JASPER 


TELEPHONE 1738 


CITY ELECTRIC COMPANY 


24 Avenue Jasper est 


Toute chose en rapport avec l'électricité, 
Cette maison est la plus importante du genre 


D UReRGEAGRE SAGGEOORTOTEGEREENENENRTONNO 


ES 


186 rue Rice 


7 Méléphons 1639 


AME 


Ouvert jour et nuit 


The CONNELLY, McKINLEY 


COMPANY LL! M ITEOD 


Embaumeurs et Entrepreneurs 
de pompes funebres 


Chapelle privée et ambulance 


SLA AA AREENES 49 Ke nhninsshalniststsintstntalintatsticlalnhntathotede 


)IREWS & SONS 


Entrepreneurs de Pompes fFunebres 


Tel. 1525 


Service à d'Ambulance 


D24 + AVENUE Namaxo, Epuoxrox 


Pris a au début du Rhume prévient la Consomption, guérit 
toutes les Maladies de Poitrine. 25 cts la bouteille. 


FEUILLETON DU COURRIER DE L'OUEST 


| L'amour 


pasaa,,, 


NOUVELLE 


—Adjugé! sria le commissai- 
re-priseur. 

Et l’on 118 :æeinit 
vieux livres utlusnis 
par un bout de ficelle. 

C'était tout ce que ma bourse 

‘ modeste m'avait permis d’ache- 
ter des restes d’une riche biblio- 
thèque, livrée aux enchères pu-: 
bliques. # 

"J'emportai le paquet chez moi, 
et le déposai au fond d’une ar- 
moire. Puis je partis et l’oubliai: 
des mois passèrent, 

L'autre jour, en cherchant un 
catalogue, les vieux livres, enco- 
re ficelés, me tombèrent sous la 
main. Je les détachai sans beau- 
coup de curiosité. . 

Le premier volume, dont la 
couverture déchirée avait été 
remplacée par une épaisse feuil- 
le’de papier gris, se trouva être 
‘Caroline de Litchfeld”” par Ïsa- 
belle de Montolieu,—un vieux 
roman qui faisait jadis les déli- 
ces de nos mères. Entre ‘Le Siè- 
ge de La Rochelle” aux pages 
défraîchies, et ‘“Maleck—A del,” 
—un épisode du temps des Croi- 

sades,—un cahier était placé. 

C'était un de ces cahiers dont 
les jeunes pensionnaires se ser- 
vent, ou pour prendre des nates, 
.ouù pour écrire leur journal. Les 
premières pages avaient été -ar- 
rachées : celles de la fin, au ton 


quelques 
ensount & 


? 


+ net D 


jauni, n'étaient pas écrites. Le 
autres feuillets, couvers d’une é- 
criture ronde, u npeu grosse, dont 
l'encre avait pâli, attirèrent, 
puis fixèrent mon attention, car 
voici ce que je lus : 
se... et je suis 
plus faible ! 


de plus en 


14 mai. 


L'inutile docteur est venu me 
faire tirer la langue et prendre 
ina ‘température : ‘* Ah ! doc- 
teur, j'ai de la fièvre toujours !? 
Il m'’ausculte, il prend l'air im- 
portant ! Le ridicule homme ! 
je ne l’aime pas! “C’est le prin- 
temps pluvieux et froid” dit: 
Oui, et si ce n’était pas ça, ce se- 
rait autre chose, car je sens que 
j'ai la gorge d’une extrême déli- 
catesse et que tout me fait mal, 
le vent, la pluie, la poussière, — 
oh ! l’horrible poussière ! Et di- 
re que nous sommes poussière |! 
C’est un peu difficile à croire, 
que mes yeux sont faits de pous- 
sière ; j'ai beau les regarder mi- 
nutieusement, ils semblent faits 
de plus jolies choses ! 

16 mai. 

Je me lève et je descends pour 
mes repas, mais je me sens ma- 
lade ! Rien ne me fait rien ! 

Je ne puis lire, ni faire de ‘nr 
musique, ni même penser sans 
fatigue. Je pleure pour une pail- 


DEL RENE 


le en croix, et je dors, quand je 
le puis. 

On va m'envoyer au bord de 
Ja mer quand je serai un peu 
plus forte. Ce projet de voyage 
me laisse insouciante, moi qui ai 
tant désiré voir la mer quand je 
ue le pouvais pas ! Horrible pe- 
tite fille, va ! 

Marie vient souvent me voir, 
elle me parle. un peu de son frè- 
re. Je l'écoute sans faire ni re- 
marques ni questions. Ïier, elle 
me dit : 

—Je crois bien que l’étoile de 
Jean décline et que tu ne t'en oc- 
cupes pas ! 

—Tu crois P_fis-je languis- 
samment.—Œlle se mit à rire.— 
Oui, fit-elle taquine, tu te seras 
aperçu que c’est un homme eï 
non un dieu, comme tu as vu que 
j'étais pétrie d’argile ! 

—Que veux-tu dire ? 

—Que tu me juges et m’ana- 
lyses trop pour m’aimer autant 
qu'avant ! 

Je ne répondis pas. Tlle insis- 
ta. 

—Réponds, sage de seize ans ! 
Quand tu seras vieille comme 
moi, tu auras appris qu’il faut 
prendre les gens comme ils sont! 

—Mais quand ils se font voir 
à’nous pires qu’ils sont, comme 
toi, affreuse petite Marie ! 

——Alors il faut les deviner 
les percer à jour. 

—Ce serait plus simple pour 
eux d'agir simplement. 


et 


‘25 mai 
Tous ‘les jours, Marie arrive 
en courant, après la classe, et 


me distrait une demi-heure, puis 
elle repart, me laissant un peu 
de son animation et de son éner: 


qu 
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gie. Comme elle est vivante et 
que je voudrais, mais non, je ne 
veux pas être elle... elle est 
intelligente, bien plus que moi, 
elle a une force de caractère é 
tonnante, mais elle n’a ni ten- 
dresse, ni ardeur. Œlle raille et 


rit de ce qui me fait pleurer, el- 


le prétend ne pouvoir jamais ai. 
mer...._ elle parle des siens avec 
une indifférence qui n’est pas 
jouée, et j'aime mieux être moi, 
passionnée, aimante, impressiog- 
nable et faible ! 


de 
4 juin 
Quel orage ! tout est secoué et 
semble devoir arraché. (C’est 


superbe, ct je me sens toute pe- 
tite, et cependant, bien confian- 
te en Dieu si grand mais si.mi- 
séricordieux, ou plutôt miséricor- 
dieux parce qu’il est-grand ! 
Quel bon moment ! où je me 
sens et me vois vivre, où je suis 
comme sortie de moi et en présen- 
ce de Dieu. Que je voudrais vi- 
vre ma petite vie, en votre pré- 
sence toujours, Seigneur ! 

Je vais quelquefois au couvent, 
je m'ennuyais tant à la maison, 
mais je travaille peu, et mon an- 
née ne me vaudra pas beaucoup, 
j'ai peur. Cette grande faiblesse 
persiste, et même mes parents ne 
se doutent pas de l'énergie qu’il 
me faut employer pour ne pas 
m’étendre, fermer les yeux et 
ne plus bouger. 

Je partirai pôur la mer, à la 
fin du mois, avec mademoiselle 
Julie. Comme j'ai hâte de la voir, 
cette mer, dont j'ai rêvé !.. 
Marie me dit que son frère ne 
reviendra de ce côté qu’en août ; 
il doit aller à la Malbaie, pour 


vds 


qu'il est 


le mois de juillet. Je vois ses let- 


tres à Marie, qui a pitié de mon 
orgueil, ou qui est fatiguée de 
taquiner. De jolies longues let- 
tres ; on le sent très ardent à ses 
études, satisfait et heureux. Que 
le bon Dieu le bénisse et le pro- 
tège et qu'il le garde aussi bon 
intelligent. Tt pour 
moi ? Je ne sais trop—c’est com- 
me s’il s’éloignait dans le vague; 
comme si tout notre joli passé é- 
{ait très loin. J’y pense très dour 
cement mais “bien tranquille- 
ment, et si Marie ne me passait 
pas ses lettres, je n’en souffrirais 
pas ! 

Est-ce contradiction  ?...suis- 
je si insouciante parce que j}" 
suis faible ? je ne sais trop. J’y 
pense peu et cela sans m’y forçer 
comme déjà ! 

15 juin. 

Je renonce à me trainer aa 
couvent—à quoi bon en savoir 
un peu plus, si je dois mourir... 
Car cette idée me vient souvent 
quand je me vois changer si ra- 
pidement. J'ai dit au docteur, 
hier : Dites donc, vous, allez- 
vous me guérir, ou bien m’expé- 
diez-vous dans les étoiles bientôt ? 
. —Veux-tu te taire ! tu n’es pas 
malade—c’est de la foiblesse ! 

—Bien, si je ne suis pas malade, 
je serais curieuse de voir com- 
ment on est malade ! Savez-vous 
que je ne puis plus me coiffer 
seule P 

Trop de cheveux, 
il, “faudrait les couper ! 


grognatt- 


Je me pris la tête à deux 
mains. | | 
—Jamais, vous m’entendez, 


jamais ! Vous m'’enterrez avec 


mes cheveux ! 


—Ta, ta ta,je t'envoie à [a 
mer, et aussitôt que possible, “t 
tu reviendras grasse et bien for- 
te, tu entends, fillette ? 

—Tant mieux, car j'ai 
ne pas être malade, docteur, je 
n’en puis plus de vivre si peu, 
t-et de grosses larmes descendi- 
rent malgré moi, et le lâche doc- 
teur se sauva, 

Je pars bientôt et en attendant 
je ne remue plus, je suis trop, 
trop fatiguée pl 

82 juin. 

C’est donc bien vrai, et je 
partiral la semaine prochaine 
pour aller très loin, un vrai voya- 
ge aux Etats-Unis, et je verrai 
la vraie mer, et je m’y baigne- 
rai ! Quoique molle et paresseu- 
se, je me berce doucement dans ce 
beau rêve, et quand il me vient 
une grande frayeur que ce ne soit 
qu’un rêve, j'écoute les propos 
à la maison, je regarde le joli 
costume de baigneuse et les gen- 
tilles petites toilettes qu’on me 
prépare avec un intérêt qui me 
gagne, les jours'où je ne suis 
pas alourdie par la chaleur et la 
lièvre, Car j'ai de mauvaises 
journés, où je me traîne... 

Je me fais un singulier effet 
de petite personne champignon 3 
il me semble que mon passé, si 
peu long encore, est loin, et mou 
passé c'est un an, trois mois... 
il ne me tient plus, il est comme 
un rêve fini, L'avenir, c’est ce 
voyage en pays inconnu, avec 
des personnes qui me sont indif. 
férentes—je ne tiens donc pas, 
non plus, à cet avenir. Je ne me 
l’'imagine pas, parce que je suis 
trop fatiguée—je sais que je pars, 
je suis contente parce que c’est 


3 


beau. 


du nouveau, et que peut-être je 

‘rouverai dans ce là-bas où l’on 
m'envoie, cette vie qui me man- 
que et qui me laisse si... 3i 
champignon, aue je suis un pes 
dégoûtée de moi et de tout. Je 
dis cela, à toi tout seul, cher pe 
tit confident discret. On m'a dé- 
jà grondée et; oui, ridi. sulisée, 
pour avoir dit tout ce si vra’ sen- 
timent. “C’est ridicule à mon âge 
de parler ainsi.” 

7 Pourquoi? “Parce qua je 
suis jeune,” parait-il., C’est peut- 
être justement pour ça, pourtant, 
que je m’embête. Je vis dans ma 
chambre /comme ‘une religieuse, 
et je ne fais jamais ma volonté. 
S j'étais plus vieille—et quan! 
je serai plus vieille, j'ai idée que 
ça changera—je ne puis croire 
que tout sera terne et ennuyeux 
comme maintenant ! J'aurais Jû 
être un garçon, et s’il n’y avait 
aucun moyen de me faire garç DIE 
cher bon Dieu despotique, n ’au- 
rais-tu pu”ine faire oiseau ? 0 
les jolis et les heureux ! 

Marie se trouve bien à plain- 
dre parce que je pars, et je me 
trouve à ce propos une hiza vi. 
laine petite égoïste, puisq :e je 
contemple son chagrin uvec. 
oui, hélas, avec ravisiment : 
Je lui ai avoué hier co mons“r1- 
eux sentiment. Elle fut ind'gnée, 
et moi, lui passant les ‘bras au 
cou : “Si tu as tant de peine, pe- 
tite Marie, c'est que tu m armes. 
et j'aime que tu m'aimes,” Cela 
a calmé son indignation, elle à 
même paru satisfaite, N’empêch 
que.j’ai un eocur laid 1 


L FRANCHISE 
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eq COURRIER DE L'OUEST JEUDI, 2 DECEMBRE 1900 


L'hon. M. Foster reproche à 
l’hon. M. Fielding, qui compte. 
sur un gros revenu, de ne songer | A 
qu’à le dépenser. Mais n'est-ce L 
pas pour cela que ce revenu exis- 
1 |te? Et si les dépenses sont pro- 
É. |[ductives, si elles servent à aider 
4 laux progrès du pays, ne doit-on 
pas féliciter le gouvernement au}: 


Es 


PSE RC EEE) Eu 
> 


A D Aves ER 


RREPRSE 


lieu de s’en plaindre? 


Lorsqu'il était ministre des Fi- 


nances, M. Foster n’avait jamai: 


assez de revenu pour payer ses dé- 
penses. Lorsqu'il était gérant de 
PÜnion Trust Co.,... mais ne ré.| 


veillons pas de pénibles souvenirs. 


E ministère des Travaux publics 

recevra jusqu'à 6.00 p.m., mardi, 
4 janvier 1910, des soumissions pour des 
changements à faire dans l'édifice fédé- 
ral, à Lethbridge, Alberta, lesqnelles- 
soumission devront être cachetées a- 
À |dressées au soussignéet porter sur leur 
ë lenveloppe, en sus de l’adresse.les mots: 
"Soumission pour changements à faire 
à l'édifice fédéral, Lethbridge.” 


On peut consulter les plans, devis, les 
# |formules de contrat et se procurerdes 
H  |formules de soumissionau bureau deM. 
à !F.B. Rolfson, architecte, Lethbridge, 
Alberta, ainsi qu'au ministère des tra- 
vaux publics, à Ottawa, 


Les soumissionnaires ne devront pas 
oublier qu'on ne tiendra compte que 
des soumissions faites” sur les formules 
imprimées fournies, dûment libellées, 
signées de la main des concurrents, 
avec désignation de la nature de leurs 
occupations, et du lieu de leurs résiden- 
ces; s’il s agit de sociétés, chaque as-|- 
sociés devra signer de sa main la sou- 
mission et y inscrire la désignation 
précitée, 


Un chèque égal à dix pour cent (10 
p.c.) du montant de la soumission, à 
l'ordre de l'honorable ministre des 
Travaux publics et accepté par une 
banque à charte, devra accompagner 
chaque soumission, Ce chèque sera 
confisqué si l'entrepreneur dont la sou- 
mission aura été acceptée, refuse de 
À |signerle contrat d'entreprise ou n’ex- 

‘[écute pas intégralement ce contrat. : 
Les chèques dont on aura accompa- 


gné les soumissions qui n'auront pasété 
acceptées seront remis, - 


Absolument neuf, marque 
: “NEW ART BELL ” 
. _ à 


Pour vos travaux 
d'impression de “tous 
genres : ‘ 


PRIX TRES REDUIT 


. S’adresser le plus promptement possible 


au COURRIER DE L'OUEST 


Lu nu ù : à. 654 Deuxième rue. Téléphone 1675 


Cartes d’affaires 
Cartes de visite, 
Étc., Etc, Etc. 


BÉRRRRRGRTRRTENTOUIENIEAREERREGT 


Venez ou écrivez au 


Courrier de l’Ouest 
654, Deuxième Rue 
Téléphone, 1675 


# 


Le ministère ne s'engage à accepter 
ni la plus basse, ni aucune des soumis- 
sions, 


{ms 


Par ordre, 
NAPOLEON TESSIER. , 


Secrétaire. | ['AVail SOigné 
Ministère des Travaux publics, . . 
Ottawa, 7 décembre 1900. | Satisfaction 
garantie 


Î 

N.B.—Le ministère ne reconnaîtra 
aucune note pour la publication de 
l'avis ci-dessus, lorsqu'il n’aüra pas ex- 
presrémentautorisé cette publication. 
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Sous le rapport de la qualite. de Îla variete et de la quantite, notre assortiment de 


_ fleurs est un des plus importants que nous ayons jamais eus. 


FLEURS EN POTS 


Azalées. -  - 63.00 à $5.00 
Cinéraires - - 75‘ 2.00 
Plants d'‘oeillets 
Géraniums - = .85“ 1.50 
Prinulas -  -  - 
Hyacinthes -  - 50“  .75 
Narcisses  - - .50, .75 
: HOUX | 
Notre houx est le plus beau que l‘on 
puisse se procurer. - $%.00 la livre 
Guirlandes de houx: - .50 à 5.00. 
| Suspensions en houx. 1.00 ‘“ 5.00 
1 ‘Evergreen” en guirlande, la livre .15 


FLEURS COUPEES 


Roses  - la douz. $3.00 à 4.00 
Oeillets  - ‘s 2.00 ‘ 3.00 
Chrysanthèmes “ . 8.00 ‘“ 5.00 
Lis - _ .75 ‘“ 1.00 
Hyacinthes - ‘ - 15 
Narcisses - “ - 1.00 


Notre nouvelle voiture, pour livrer les 
fleurs à domicile, a été construite spécia- 
lement d'après nos instructions et nous 
pouvons livrer nos commandes par 
n'importe quelle température. 


ul 
(=) 
Fa 
Ce 


a 
cn 
4 
qi 


Nous ne pouvons garantir la livraison 
des fleurs commandées après six heures 
du soir la veille de Noel. 


FOUGERES, PALMES, ETC. 
Variétés superbes -  25c à $925. 


= Fondé en 1098. 


se. millions et demi ; le revenu} 
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Publis à Fdmonton, 
du Courrier do l'Oucst, Limitéo. 
jèmo rue. Tel. 1676. 


ABONNEMENTS:—ÆEdmonton, livroison à domicile, 
par on; Canada, 81.00 par ans Etats-Unis, G1.60: Europe, 92.00. | 
L'abonnement est inverioblement payable d'avance. 

Toute irrégularité dons la réception du journal, doit être rap- qrust National, 


portée au bureau. 
Les demandes 
gnées de la somino de cinq cents 


ser touto communicntion. au: Courrier 
Edmonton, Canedo. 


‘de 


L'hon. M. Fielding a pronncé. 
la maine dernière, son treiziè- 
me discours annuel eur le budwet 

L’optimisme le plus larg:, et 

‘'le:plis légitime parce: que basé 
eur des chiffres sérieux e*. élo- 

5 quénts, ‘est la caractéristique gé- 
nérale du discours de l’hon. mi- 
nistre des Finances. ee. 

On peut en résumer aiasi Îles 
points saillants. 

‘": "Après le budget peu” encoura- 


geant, soumis l'an dernier, le Üa-| 


Carada, 


de changement d'adresse doivent être accompa- 
“+ de l’ancienne adresse. 


Le discours du budget 


É: Une : situation. élorissante.—Augmentation importante 
JR Re ue notre revenu 


Ecole supérieure, .‘”". ‘$100,609 
Hôtel Alberta (agrandissement) 


T 


$100,009 
. . Ecole de la Tème rue, S90,000 
… Hicbdomadaire | Edifice ‘Cristall”, 870,000 
par la Compagnie do Publication |Tolise méthodiste (McDougall) 
‘Burcuz ec ateliers, C54 doux- LE 870,000 
e [Hôtel King Edward (agrandisse- 
$1.60 | ment) 860,000 
Banque Union, - 850,000 
Banque Molson, °”.. 850,000 
. “ 850,000 


[Edifice McDonald, +  $60,009 

| Edifice du Canada Permanent : 
Adre- | AMftge, 850,600 
? | A cette liste déjà importante’ il 
== convient d'ajouter l’assurance ré 
!cemment donnée par un groupe de 
capitalistes de notre ville, que dès 
le début du printemps prochain, 
[la construction du premier ‘“‘scy 
scraper”’ serait entreprise; l’em- 
placement choisi est situé au 
coin nord-ouest des rues Howard 

et Rice. 

La nouvelle est d'autant plus 
sérieuse que le Board of Trade de 
. [notre ville fait connaître qu’il a 
permet point que l’on les passe déjà retenu le rez de chaussée du 
sous silence. futur édifice pour ses bureaux ; 
C’est d’abord l’assuranée don-}aü terme du bail signé, il devra 
née que le gouvernement est ré-|en prendre possession le ler jan- 
solu, dorénavant, à payer sur les|vier 1911. ; 
revenus ordinaires du pays diver |. Le futur ‘‘sey scraper aura 
ses dépenses que, jusqu'ici, tous|8 étages. À l'énumération de ces 
les gouvernements portaient aulédifices dont la construction est 
compte des dépenses de capital. projetée pour l'an prochain, il 
Il importe de remarquer queln'est pas inopportun d’ajouter que 
parmi ces dépenses se trouvent|1910 verra un avancement très 
celles que l’obligation de notre dé-| grand des travaux du Palais Lé- 


de l'Ouest, Tiroir 


mérvéillo gigantesque. du géniol..ECHOS .DE: LA SEMAINE déclaration faite par 


civil, dont le devis est évalué à 
$1,500,000. | 


— 


Quelques rumeurs de la provin- 


EE Fer 


plusieurs pér|pslant: poûr Miiomo, lo 7“Co. 
sonnes, dignes de foi, que d’impor- | lonist”” espère qu’il se passons plu- 
tantes sommes d'argent leur ontlsieurs années avant que l’inflien- 


Passons maintenant aux che-|ce voisine que nous enregistrons à |été offertes par le docteur Cooklce du parti l'emporte sur l’appel 
de ca provinco natalo.”? ; 


mins de fer et voyens ce quo nous|titre documentaire À 
On annonce de Régina, Sask., | tronomiques destinées à être er-| 
de| que l’hon. Walter Scott, premier- 


promet 1910 dans cet ordre d'idée. 


C.N.R., embranchement 
Camrose. 
} CNR., 
Fort Assiniboine. 


C.N.R., embranchement d’A-| 


thabasca Landing (assurance ré- 
cente.) 


C.NR., estension du tronçon de| ment provincial ; M. Martin, dé- 
puté de Régina comblerait le vi-| convoquée pour la preinière comai-| 
. | de dans le cabinet Calder. CR 
G.T.P., extension vers la passe} 


de in Tête Jaune, qui sera certai-| 


Stony Plain, vers la passe de la 


Tête Jaune. 


nement atteinte dans le cours de 
l'été. 
G.T.P., acsurace d’un service 


régulier et quotidien entre Ed-| 


monton et Winnipeg. -  : 


C.PR., construction de pont à| 
niveau et établissement de la rou-| 


te directe avec Winnipeg. 


Alberta and Great Waterways, | 
travaux considérables dans la di:| 


rection du Lac la Biche et da 
Fort McMurray. 
D'autre part, on peut égale- 


ment prévoir un développement | 


très grand de North Edmonton et 


une construction importante aus|t-il pas manqué d'interroger sur|vincial, 
alentours des usines du G.T.P. ;lce sujet Sir Thomas Shaughnessÿ | journal. 


il n’est pas exagéré d'espérer qu’ 


à l’automne prochain ces deux! 
d’impor-| 


points seront devenus 
tants quartiers suburbains de no- 
tre ville. 


ministre de la Saskatchewan, en- 


embranchement du |trerait bientôt dans le cabinet ‘é- 


déral. 


L'hon. M. Calder, actuelle-lcamp du commandant. 


ment ministre de l’Instruction, lui 
succéderait à la tête du gouverne- 


Enfin on transfèrerait au Mani- 


|toba le juge Prendergast à qui 
succèderait l’hon. 


[geon, procureur-général. 


Tous ces bruits ont pris nais-|tes en français. 


|snance à la suite de la visite que 


l'hon. M. Sifton, vient de faire à [trouvent les plus 


| Régina. 
Il est juste de ne pas leur 


Des navires à bon marché... 


Il est dé règle que chaque per-[der dans la bibliothèque familia-| 
sonnalité canadienne soit appelée à le. 


donner son avis sur la question de 
participation à la défense impéria- 
le, aussi l’un de nos confrères n’a- 


président de la compagnie du C. 
| P.R. . 


|magnat des chemins de fer. 


| ‘Je proposerais que le Canada | meur qui, depuis quelque temps, 
En résumé, Edmonton a le de-|demande à l'Angleterre d’établir| fait croire que M. McBride doit 


M. M. Tur-|lecteurs qu’une importante partie | 


at-|concernant les battages, les mau- 
 |tribuer une créance trop étendue. | vaises herbes, les elôtures, les fro- 
Mot ci “ : : {mageries, etc., et chacun devrait 


- Voici la réponse qu’a faite le|gane conservateur de la Colombie 


pour établir des observations as-| 


voyées à Copenhague pour établir] 
ses droits à la conquête du Pôle. 

La moitié des partisans du doc-| 
teur, furieux, eont passés dans Îel 


Peary jubile..…. 


La législature de Manitoba cera | À 


LE À ‘4 ,. É 
F#4 PE 7 “JR 
Cadre 


ne de février. 


Nous informons à nouveau nos} 


des lois d’Alberta ont été tradui. | 


Au nombre des lois traduites se} 
importantes à | 
connaître pour les fermiers : lois 


VERDU ET EMPLOYÉ 
EU, QLLETT 60. LTD 
Vosento, Ont, 
se faire un devoir de les possé-|E 


ER 


Rappelons que tous nos lecteurs | TT 
peuvent se procurer ces lois en 
s’adressant soit à leur député pro 
soit aux bureaux du 


MALL 


Des soumissions cachetées, adressés 
au Maître de Poste Général, seront 
reçues jusqu’ à midi le vendredi 14 


CONTRAT DE 


Le ‘“‘Colonist,”’ le principal or- 


Janvier 1919, pour Île transport des 
melles de Sa Majesté, selon un contrat 
proposé de 4 ane, deu fois par semaine 
en chaque sens, entre Mewacoin et 
Stony Plain vis Inge et Bright Bank, 


Anglaise, dénie absolement la ïu- 


fense nationale nous oblige à fa 
re pour la construction d’une ma- 


gislatif de la province, dont le 
coût total est estimé à $1,250,000 ; 


A commencer à la volonte du Maitre 


voir de se montrer satisfaite, très] les plans et de construire deux |abardonner ses fonctions de pre-| EE Général. 


nada & retrouvé uné ère de pros- 
périté :finencièro qui promet d’ê-| 
re durable 3; J'ennés cesurnte 
fourüira un surplus d'environ sei- 


rine canadienne. 
Ces dépenses n’endetteront don 


Isera réparti sur plusieurs exerei 


atteindra près de cent millions !. |; de recourir à un emprunt. 
Une partie de la dépense occa- 
sionnée par ; la : construction : dnlnotre commerce atteindra, pou 
transcontinental national éera!1910-:11, un chiffre total de 8651. 
payée sur le revenu ; pour con- | 000,000. 
: fririuñe somme de vingt millions, 
nécessaire à l’avancement des tra-| 
vaux...du. .G:T.P., il ne era 
nécessaire d'augmenter la dette} 
de cette année. que . de ‘dix-sept 
millions et demi. 
Enfin le coût de la marine ca 
nadienne sérä couvert par le reve 
nu et ne nécessitera aucun em- 
prunt. ee 
En vérité ce sont là des raisons 
suffisantes pour expliquer l’opti- 
misme du ministre des Finances 


tant donnée l'attention partieuttë: 


commerciales avec la Frac: 
il’Italie et les Antilles. 
Ü M. Fielding ‘a 


égalernen 


l’intention d'entreprendre 


pas le pays, puisque le montant |l’an prochain)à Strathcona, de l’é- 
difice de l’Université—-coût $500,- 
000. Ces deux bâtiments superbes 
seront reliés par le. pont à niveau, loppement de notre ville. : 


ces et soldé sans qu'il soit néce:- 


. Selon le ministre des Financ"1, 


Ce chiffre tendra par la suite a |. 
g'accroître considérablement, é- 


-e que le gouvernement apporte, 


[et compte plus apporter, encs# |{re semaines et trois jours, lé par- 
à l'extension de ‘nos relation: 


janrioncé que le gouvernement a | rapport, la présente session ait été 
i:ces. sn. 
{samment la frappe de notre ‘mo- 
naie d’or. 


satisfaite, des étrennes que lui of- 
fre 1910. 


mentionnons également le projet 
cide construction, (toujours pour 


r 


Gloture de la session parlementaire 
en Saskatchewan 


CS 


Après avoir siègé durant qua- le C.N.R., soit un total de 1,050 
milles. | 
lement provincial de. Saskatche- 
‘| wan a clos sa session, samedi der- 
nier. nu 


t| Encore que, sous beaucoup de] nier, on arrive à un total de 1,625 
r milles de voies ferrées, actuelle- 
ment intéressés par la garantie 
provineiale. 


. Au point de vue de l’Opposition 


considérablement moins impor- 
tante que celle de l'an dernier, 
cinquante-huit lois ont reçu la 


En ajoutant à ce chiffre la lon-|Ë 
gueur des voies ferrées, dont les] 
actions furent garanties l’an der-|Ë 


et.cette optimisme, nous le croy | 
distinc- | 


‘:6n$,:sera partagé, sans 
tion de parti, par tous les cit\wv- 
ens soucieux avant tout de la 
prospérité financière .du pays. 

. M. Fielding reconnaît que les 
‘dépenses qui nous incombent à 
‘l'heure actuelle sont lourdes, mais 
|. nous ne devons pas oublier que 
leur augmentation n’est que la 
::conséquence rationnelle de notre 
‘développement et que nos dé- 
“penses, sous. la sage administra- 
. tion de M. Fielding, doivent être 
“avant tout considérées comme des 
“placements devant nous rappor- 
: ter d'énormes intérêts ; d’ailleurs 
: le revenu augmente, dans de telles 
proportions que le gouvernement 
peut hardiment poursuivre son 
iceuvre d'organisation nationale. 

Le discours de l’hon. M. Fiel- 


minerai d'or, sans être dans l’obli- 


Cet initiative est prise dans le} canction royale, ce qui constitue 
but d’utiliser nous-mêmes notre| une somme respectable de travail. 
À s SANS, Parmi les mesures les plus im- 
gation de J'expédier aux Hats-| portantes qui furerit adoptées ‘au 
Unis ; l'entreprise. est des plus| cours de la éession, nous”"mention- 
heureuses et mérite des félicita-| nerons la loi sur l'hygiène publi- 
tions au gouvernement pour son|que; la loi de protection des ‘où- 
souci à ne rien négliger dans l|vriers dans les manufactures ; la 
constitution de notre vie natio-|]oi concernant les drainages et la 
male. __. . [loi garantissant les actions émi- 

Enfin les emprunts du régime|ses par le C.N.R. et le. G.T.P., 


conservateur, négociés à 4 p.c.| pour la construction de voies fer- 


d'intérêt, ont été renouvelés à/|rées provinciales. ue ee 
trois et demi par cent. Cette garantie concerne la cons- 
L'avenir du Canada 6e présente, |truction de 475 milles de voies 
on le voit, sous les plus heureux | ferrées par 
augures. - 
Comme nous le disions au dé- 
but de cet article, c’est une ère 
prospérité véritable qui s’ou- 
vre pour le pays ; on peut comp- 
ter, sans crainte d’être déçu, sur 
une activité générale dans toutes 
les branches du commerce et del: 


l’inductrie. Notre confrère le “London Dai- 


le G.T.P. et de 575 par 


_ L'hon. Rodolphe Lemieux 


Un article du ‘‘London Daily Mail” 


la session qui vient d’être close, 
n'aura pas présentée grand inté- 
rêt ;: le chef du parti, M. F. W. 
G. Hauültaiñ, quoiqu'ayant pris 
une part active aux débats, n'2 
que raremeÂt pris à parti la poli- 
tique gouvernementale; l’on doit 
même mentionner qu’il s’est trou- 
vé très souvent d'accord avec les 
idées de l’hon. M. Scott, qu'il fé- 
licita même pour la bonne admi- 
nistration des. affaires, publiques. 

En résumé la session quoique 
brève a produit d’excellent  tra- 
vail, et il y a tout-lieu d'en féli- 
citer les députés provinciaux. 


+ 


deur de J’Empire ; c’est un gen- 


Dreadnoughts aux frais du Cana-|mier ministre provincial pour se 


| da, nous pourrions ensuite les|lancer dans l’arène fédérale. 

Pour peu que ces espérances «e|louer à la mère-patrie pour un] journal dit que M. McBride a trop 
réalisent, l'an prochain marquera[terme de quatre-vingt-dix-neuf | à coeur la prospérité de sa provin- 
une date dans l’histoire du déve ans à raison d’un loyer annuellce natale pour l’abandonner au 


[d’un dollar.” 


Ce 


moment de lui faire traverser l’è- 
re de progrès dans laquelle il l’a 


Le fameux docteur Cook serait. |si bien engagée. ‘1 pourra venir 


il un aimable fumiste ?... 
Les journaux américains 


mè-|seront M. MeBride 


un jour où les événements pous- 
dans l’arène 


nent grand tapage à la suite de Ja | fédérale, conclut le journal, mais, 


Dec evio imprimés, contenant de 
plus amples renseigneménts relûtifs 
aux conditions du contrat proposé, 
pouvent étré vus, et des formules de 
soumissions obtenues, aux bureaug.de 
poste de Mewassin, Stonoy Plain, Inga 
et Bright Bank, (Alta.) et au bureau 
de l'inspecteur des Bureaux de poste. 


À. W. CAIRNS 
Incpecteur des 
Bureaux de poste, 
Bureaux de l'inspecteur ? 
des Bureaux dé poste, 
Edmonton, (Alta.) 8 Décembre, 
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Ancien magasin de GHORMLEY. 


ERSRETS 


RUE TA PPT LT De 


Nous avons 1,000 
settes et arachides (pea-nuts) que nous vendrons à six. li- 
; vres pour un dollar, durant ce mois seulement. © 


Nous vendrons également : 
9 boîtes d'excellentes tomates pour un 


6 boîtes de fraises pour 
9 boîtes de groseilles pour 


3 boîtes de sauce tomate pour 25 cents 
Saumon, Pois, Haricots, Mais, Ananas, 


11 boîtes pour 


Lait condensé ‘“ Reindeer ” : crême éva- 


ER NP QC EEE 


oix anglaises, amandes, 


noi- 


livres 


Farines— White Rose, Petchies, Patent, 
$3.10 les 100 livres, Sel ; 50 livres de 
dollar très bon sel pour 75 cents 

un dollar le sac de trois livres 5 cents 

ua doilar | Bonbons délicieux de toutes sortes 
124 cents la livre #i 
Marchandises sêches 

Grand assortiment de dessus de. coussin #} 

en velours - 35 cents chaque # 


sHoposonnninnen 


un dollar 


porée “ St-Charles,” 2 boîtes pour 25e. | Demandez à voi icles; Ée 
à 7 1bs de marmelade Crosse & Blackwell | riches et variées. 92 articles: GOReurs a 
pour 90 cts |. Dossus de coussin ie et Ée 
7 lbs de confitures Crosse & Blackwell, |de piano, qualité nnorbe cndoans de É 
fraices, cassis, framboises, pour $1.15 | Noël, à bon marché. Centres de table, ? 
7 boîtes d’allumettes King Edward pour |'articles spéciaux à notre magasin.  % 
Genis] Bijouterie, “gold filed’? et “gold pla ÉË 

: Lessive “ Royal Crown ” et “ Gillett ” ted chaines, ques tours PS Fou 
10 cts la boîte ou 11 boîtes pour $1.00 3 | 

4 Thé “ Foley Bros,” l’un des meilleurs thés, 


PART SAR 


EEE EE 


Et il convient de féliciter vive- 
ment M. Fielding de l’excellente 
situation financière que nous de- 
vons à sa grande habilité et à Ja 
sage politique du cabinet. 


ly Mail” vient de publier eur|tilhomme parfait, robuste, alerte, 
l’hon. Rodolphe: Lemieux, minis-|à.la conception large, alliée à un 
tre des Postes, ‘un’ article dént|l jugement très droit et à une grar- 
nous sommes heureux de repro-|de promptitude de décision. M. 
—————. duire la traduction.-de--quelques| Lemieux est assurément haute- 
passages. ment qualifié pour guider les pas 

d’une jeune nation qui débute 


Ce que 1910 r eser ve à Edmonton Cette opinion, de la part du | 
dans la vie mondiale, 


Li — grand journal sanglais”, sur, Pan nie 
De l'avis unanime l’année 1910{ Voici une liste qui donnera à| des nôtres, est évidemment des armi les matières 


RE 


ÉRERESTEEREFL RTS 


i'ner suite à ce désir. 

Ï: Nous sommes obligés de nous 
“ borner à signaler plusieurs autres 
‘points d’une importance qui ne 


n 


5$ 


Lun 


ZT SRE PER RSR 


RIRES 


EN 


à résou- 


‘.sera“pour notre’ ville-une période 


ke d’exceptionnelle prospérité, 


$ 
ë 
; 


{ 
ï 


Det 
Li té 
ii té. 


À 
$ 


La constrüction, l'établissement 


de nouvelle voies ferrées, la créa- 
 tion.de manufactures, : une reprise 


# 
à 
; 


"et une activité considérables des 
; transactions mobilières et com- 
: merciales, constitueront les prin- 
: Cipaux facteurs de cette prospéri- 


à sa Pate de 0 


” PRIX D'ENTREE 


Vendredi 2 decembre et samedi jour de Noel: 
Een La Passion” : 
"Reconstitution complete de la vie 


-… de NS. 3,0. 


nos lecteurs une idée de ce quo 
sera la construction durant l’an- 
née prochaine à Edmonton. 
Naturellement, il n’est question 
que des édifices importants, l’on 
pourra d’ailleurs s’en rendre 
compte par l'importance des. de- 
vis. 
Hôpital, (City Hospital)$200,000 
Temple maçonnique,  $125,000 


_à 
4 


à 


10 CENTS, 


|| parfait de l’homme qui a éontri- 
bué de toutes ses forces à la gran- 


plus flatteuses :pour la race cana- 
dienne-française tout entière : 


“,,..De yar ‘se descendance|*? 


d’une famille” française, qui, par- 
tit de Roueñ‘il y a 300 ans, “M. 
Lemieux est une attestation vie 
torieuse du fait,—trop souvent ou 
blié,—que l’Empire britannique 
emiprunte sa grandeur, non seule- 
ment au génie d’une race, mais 


mm |encore , à ce qui permit jadis que 
fi] Rome dominât le monde, à l'al- 
1] liance de ce-qu’il y a de plus hardi 


et de meilleur chez les diverses 
races venues vivre dans ses larges 
frontières. 

‘Homme d'état de la jeune na- 
tion canadienne, M. Lemieux. est 
venu en Angleterre pour discuter 


ilavec le gouvernement impérial 
il les meilleurs moyens de resserreT | puie sur .chaque syllabe de. ses} 
filles liens d'affection qui unissent 
Plles deux nations encemble. 


"M. Lemieux incarné le type 


De ve 45 


[dit à un journaliste, se trouve le|| 


# 


OUT TE 4 
ee Bonn sËt Suns ahth les Tate 5 atue Len se Gen à der sense 4 ete tmree" 


- la boîte de 3 livres pour 90 cents 
2 Thé “ Rod Lion,” prix régulier 40 cents, 
“ réduit à 30 cents 
JOURS To À Thé “ Tetley ” la boîte d i i 
ce “All red de paquebots rapi-| tley la boite de 3 livres, prix 
régulier, $1.00, réduit à 85 cents 


des, ‘assurant les communications Café “ Rex ” i ix réculi 
entre l'Angleterre et l'Australie 4 Café “ Rex, la boite, prix régulier 40e. 
réduit à 25 cents 


par voie du Canada. Ce serait d'u-| EE Café “ Promier,” prix régulier 45 cts, ré- 
ne grande valeur pour renforcer |£ duit à 374 cents 
les liens qui unissent les différen-|# Café “ Chase & Sanborn,” régulier 30°cts 
tes parties de l'empire à la mé-|* réduit à | 25 cents 
tropole. Au Canada nous sommes Café “ Greig,” qualité extra, prix régulier 
enthousiaste de.ce plan. É 50 cte, réduit à 39 CONS 
_ “Vous me demandez ei le sen- os Thé “ Tetley ” la boîte de 50c. pour 35 cts 
fiment, fréquemment mis en «-|\ Bon Beurre à 25 cts la Ib. (Goutez-le.) 

vant, que la destinée du Canada Rayon d'articles de première qualité 

est’ dans l’anriexion aux Etats-|[F sardines En boîtes pour ua dollar 
Unis, a quelque valeur au poiut|Ë* res de bon sucre pour $1,15 
point de vue de l’opinion publique| # 
au Canada” ?::. Je vous répon: 
drai qu'aucun Canadien au juge. | 
ment sain—et M..ïemieux ap. 


dre, qui m'ont amené ici, at-il 


{projet d'établissement d’un servi- 


. Papiers pour fleurs artificielles, pour 
décorations de Noël, belles couleurs et: 
beaux descins.. | 
. Articles de librairie, couteaux de poche, 
ciseaux, pipes, bracelets et quantité d’au- 
tres articles pour cadeaux'de Noël. :: 
Venez voir ces orticles et vous serez ÉÙ 
étonnés de leur. valeur étant. donné le Ë! 
prix considérablement réduit: !"" ? 
Le magesin Tarraboin est. le : seul 
magasin de Strathcona qui puisse. faire. 
ces offres, : ‘+ "1: 
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mots—ne professe une telle opi-| 
nion aujourd’hui. Nous sommes 
Canadiens, et nous avons l’inten: 


tion de demeurer une nation dans 
l’empire.”” 
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fit: connaissance de Maurice Bar-,. L'intelligence de votre petite, Je vouo remercie de votre in- 
rès, le Maître des “Déracinés.”” |soeur sommicille, peut-être, ceule-|dulgente eppréciotion et vous 


0 res « N + # 0 
Ne us ne doutong pes que Barrès ment. Ayez la patience, de l’étu- !souhaite une bonne santé. 
s'intéresser vivement au rameau 


de la race fransplantée au Cana- 


dier et peu à peu de l’intéreccer |. 


Le bonjour que Von avait grif- 


Leurs mains ont très souvent le geste de ss prendre, 
Et, les doigts enlacés, elles s’en vont ainsi, 

Et l'ombre du jerdin unit leur groupe tendre 
Aux formes des buissons entremêlés aussi. 


. Le front touche le front et l'épaule l'épaule : , | 
Entre elleé passe un nom, deux noms entre elles deux : 
£Et dans le vent subtil et tiède qui. les frôle, 

Palpitent mollement des songes amoureux. 


Elles vont, eans savoir rien autre que leur rêve 
À l'horizon doré du bonheur ingénu ; | 

Et leur marche, parfois, s’interrompt et s'achève, 
Comme hésitent des pas eur un seuil inconnu. 


Elles vont, sans rien voir des choses de la vie, 
filles qui sauront plus qu’un homme les douleurs ! 
Et leur me légère et jeune, heureuse, envie 
L'aube du jour obseur où couleront leurs pleurs ! 


Mme FERNAND GREGH 


4 


da. 


à :1 sai ve 
à ce qui l'entoure. J'ai vu accom-| fonné au bag de votre billet, m'a 


que du Canada. La directrice de line adresse directe, je vous adres- 
. [l'Université des jeunes filles fut serai quelques notes qui vous in- 


| . ‘'. _[rlir de véritables miracles dans agréablement surprise, dites 
Madame Adolphe Brisson—V- une école spéciale pour enfants|;,,n merei le meilleur à l'uu. 
vonne Sarcey—est une autre +-|urrièrés. ‘Voulez-vous me donner teur. © 


Gicoline.—Savez-vous que je 
® ; e CR ‘+ € , . 
charmante pour Françoice qu’elle téresseront. Merci pour l’indul- devine pourquoi vos visis de 


JEUNES FILLES 


ER 


connaît et apprécie depuis de lon- 
gues années. Ce 
La bonne Cousihe dût se mon- 
trer éloquente, puisqu'elle ob- 
tint la promesse que malgré leurs 
occupations absorbantes, ces das 
[mes viendraient, dans un avenir 
prochain visiter le Canada. En- 
[core qu’elle Île dissimule modes- 
tement, Françoise est fière de su 
conquête, -avec raison. 


Au cours de son ‘voyage, elle 
rencontra aussi Léon de Tinseau, 
 l’auteur.de ‘‘Sur les deux rives,” 
roman canadien, et du “‘Secrétai- 
re de Mme la Dechesse.”* Par le 
poète délicat Charles Fuster, elle 


tranger. par des êtres de ‘valeu. 


CHRONIQUE 


Emme 


Françoise revient de France, 
enthousiasmée comme toujours de 
l'accueil charmant .que l’on réser- 
ve, ià-bas, à l’amie et le protec 
trice des Lettres Î 
Canada. Alors que certains cou 


cins des ‘“‘deux rives” semblent} 
prendre un malin plaisir à tendre) 
les relations de parenté, cousine | 
F ise,—ainsi que Île nom-|} 
Fe prand écrivain Brunetiè. [l'historique vallée de Chevreuse, 
re,— cousine Françoise, empl ieloù se trouve situé Port Roya: 
sa finesse féminine et son intel. idont le Gif faisait partie. 
ligente bonne humeur à dissiper: lune fervente de l'Histoire et des 
Lettres, quel délicieux pélerina- 
ge qu’une visite à la retraite de 
1 | : se ! 
Notre amie, dans l'oeuvre a FOUR 0 ces messieurs de 


les malentendus. Et comme ce 
que femme veut Dieu veut.. 


çaise qu'elle: poursuit infatiga- 
blement, s'est choisie des. alliées 
au cours de son voyage-—et Ces 
alliées portent de grands noms 
dans le monde de la pensée fémi- 
nine française. Les citer, permet- 
tra, aux lecteurs français de ce 
journal, de se rendre compte de 
quelle estime, cousine Françoise 


[Dans ce milieu essentiellement 
Françaises au 
[tré les maîtres les plus talentu- 


on ne saurait exprimer, 
est entourée au pays des Aieux. pas, Françoise ? 

‘ Madame Juliette Adam, “la 
‘grande Française” la fondatrice 
de ‘“‘la Parole Française à l’étran- 
ger,””’ a offert à notre Canadienne 
la. princière hospitalité de Gif. 


La bonne Cousine fut à plu- 
sieurs” reprises reçue dans l’inté- 


chette, pour lequel il écrivit une 


intellectuel, Françoise & rencon- préface destinée à 


eux de la plume. Au cours des en- 
trevues, données à son retour, 
aux journalistes canadiens, notre 
amie parle avec enthousiasme de 


rit tous les incidents de la mort 
soudaine du poète, 

En résumé, le voyage de Fran- 
çoise aura créé de nouveaux liens, 
et suscité de nouvelles sympathies 
à la cause de la littérature cana- 
dienne-française. 


Pour 


MAGALT 


La comtesse de Martel-Mirg| . - E ° 
_PETIT COURRIER 


beau, la spirituelle “Gyp” reçue 
également Françoise et chez l’au- 
teur de “‘Friquet” elle avoue #- 
voir passé des heures charmantes. 
On ne peut mieux faire que la 
croire ! Aux réceptions du di- 
manche de ‘“Gyp’’, notre amie 


que je vocs fais très grande. 


3 : , . ” à 2 , A A 
voici qui donne une émotion qu’ très à la hâte, m'a causé un vrai 
n'est-ce plaisir. J'attends la grande let- 


rieur Claretie. M. Jules Claretie souvenir de mon amie méridio-|laquelle, il faudra réadresser les 
était l'ami du grand poète‘ Fré- hale et de son intéressante mai- | feuilles de pétition. Bon courage! 


la ‘Légende Montréalaise.—La lettre m'est |Fr'rte Catherine se promène, la. 
d'un peuple”. (C'est dire avec parvenue avec cette adresse, | Poste saït où ! Peut-être finira- 
quel intérêt sympathique, il ap-|tranquillisez-vous sur son ort. 


{bonne santé et se préparait gaie- 
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ÉDIFICE EMPIRE (six de le Premiere rue el de l'avenue Jasper) 
- EDMONTON. me 


À 


= Nous avons un très grand 
_ assortiment de meubles 
‘conyenant pour cadeaux, 
| de Noël. 


Pour procurer un réel plai- 
sir à vos amis il n'est rien 
|.  ..: de supérieur, comme cadeau": 
| si . à un meuble élégant qui | 
2 rendre le foyer plus aimé 
et plus confortable. Un 


Ce mardasin sera ouvert chaque 
‘soir jusqu'au jour de Noel. 


« 


RENE EEE SEP E EE PER EN EEE LPEPENE EME ENETEPEEEN ENG CPLM EN EN ENE LCL CLP ES EN ESC ER C LEE ERENE DUREE RES 


een u EEE Pere o EE NERO CRE ROSÉ PE PR ERE ED EMEA SIENS ER EE ENEN CR EIEN EN ENEN ES à 
nonnnnannnnAnnnnaennneRREEARERS canons 
| | Pour vos Imprimés, factures, entêtes de comptes, enveloppes, ‘et 

, autres. euvrages d'imprinerle, adressez-vous au 1 
OU 4 "Courrier de l'Ouest.” 
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viennent plus rares ? Et je suis 

FT très contente de votre semblant 
Sourire gris.—Je vous remercie, | q’oubli qui nous vaudra une voi- 
: Dès qu’il me sera possible, je son-|.ine ! Comment pourrez-vous 
gerai à ce que vous me demandes. | vous défendre du double attrait ? 
Amitié constante. Suis-je taquine ! 


gente appréciation. 


Une amie.—Vous serez désap- Imaginez-vous que le hasard 
pointée. J'ai, moi-même été|m’a fait rencontrer deux  des- 
très.surprise de trouver mon nom, | bonnes religieuses de O.-L., cet 
sur cette petite feuille, au nombre | automne, et que la discrétion m'a 
des conférenciers. I] ne s’agit, en [empêché de les aborder et de les 
somme que d’une petite indiscré- [entretenir de vous! J’ai regret- 
tion ; on me savait sympathique |té, ensuite, mais trop tard, de 
. cette initiative et de là à m’ins-|n’avoir point été indiscrète. 
erire pour une conférence... Je] Vos félicitations ont été trans- 
ne suis pas fachée du tout : j’é-|mises à J. de N., qui me charge 
fais ‘en très flatteuse compagnie. | d’être son interprête, en vous re- 


pu . n ; 1, Ce . °° 

fut exquisement émue 4 enten- Vous me garderez, cet ‘affectu. merciant du délicat hommage. 
dre réciter des vers de Fréchette eux intérêt, et vous reviendrez Je joins mon merci le meilleur. 
et de Nelligan. Le pensée, le {4 | L'est-ce pas ? 
lent des nôtres appréciés à l'é-|' 


A bientôt ? 


Mad. d.-T.—Toute la peine 
que vous prenez sera, je l'espère, 
compensée par notre succès. J’é- 

| h . cris, aujourd’hui, à Madame C.P. 
tre pour. vous répondre aussi lon- A . . 
au sujet des signatures masculi- 
guement. ’ 
‘ no , nes ; elle vous répondra, elle- 
® Gaby.—Je garde toujours bon | même, en vous fixant la date, à 


… Petite fermière.—Votre mot, 


sonnée. 


Gertrude.—La chronique de 


cS 


t-elle gar s’échouer à l’adreise 


que j'avais calligraphiée de mu 


Votre amie m’a écrit il y a. 


quelques semaines. Ælle était en vira- pour l’an prochain. Si vous 


croyez que je laisse perdre ma 
prose, comme ça !... Réponse au 
premier reproche. 
Deuxièment : (Vous. abattez 
‘un coup de plume ma petite 
{rop justes vanité !) Je prends bonne note 
° . que le portrait de la correspon- 
Le climat d'Alberta jouit en | dante du P. C. péchaït par une 
effet de cette excellente réputa-}vue d'ensemble trop optimiste. 


ment à venir s’essayer à la vie 
de fermière. Les nouvelles qu’el- 
le me donnait de vous, me firent 
presseñtir que l’hiver vous éprou- d 
verait. Mes prévisions étaient 


Boule-de-neige.—Vous êtes la | tion. Consultez toutefois votre | C’est bien ainsi que vous dites ? 
bienvenue. J'espère que vous docteur avant d'entreprendre ce | Seulement, ma bonne Gertrude, 
viendrez occuper souvent la place| voyage, lui. seul peut vous don- |si j'avais appuyé sur ‘ces petits 


ner un conseil utile. h défauts,’ c’est tout le P.C. qui 


Il n’est pas trop tôt pour faire vos 


Nous avons des milliers d'articles 


articles. 


chêne ou noyer, 
et plus. 


| Sofas 


Rien n'ajoute plus à l'élégance d'un } 
intérieur que des reproductions bien | 
choisies d'œuvres de maîtres. Nous | 
pouvons vous procurer ces reproductions | 
avec cadres appropriés, 


Articles 


plus haute écriture et... elle ger- |-E 


aurait brandi la plume ! Soriez- 


vous venue à mon aide P 
Quand même, bien du plaisir. 


de vous retrouver après une lon- | 


gue absence. Je sais que vous ne 
deviendrez jamais la vieille fille 
grincheuse et c’est pourquoi j'ai- 


‘|me vous écouter me grondcr sur 


ce ton. morose. : 

Je vous couhaits une année de 
vaillance et de gaicté pour résou- 
dre tous vos petits, ennui. 

Manitobaine.—Vous m’êtes ar- 
rivées ensemble, votre amie 
sous l'enveloppe grise qu’elle af- 


fectionne,. vous, toujours, couleur | 


aimable | . 
° | Les doubles amitiés et félicita- 


[tions. deviennent précieuses ve- 


d'espérance. Etait-ce un 
complot ?... | 

Confiez moi vite ce grand pro- 
jet. Vous savez que je ne suis pas 
curieuse. Il y a des grâces d'état! 

Nous avons de la neige aussi, 
plus que nous en désirons. Je 
compatis néanmoins à votre mi- 
sère et je ne songe pas sans fré- 
mir à votre vent, à votre terrible 
vent manitobain |, 

L'adresse était très bien. No 
chechez pas ‘La Calmette’”? sur 


[la carte, il y a de grandes chances 


pour qu’elle n’y soit pas. dJ'’at- 
tends votre lettre prochaine. AÀ- 
mitiés. _ 

- Gaby 11.—Voulez-vous chan- 
ger de pseudonyme celui-là ap- 
partient à l’une de nos fidèles et 
je lui conserve précieusement. 


) 


ou à vos amies, 
1 les femmes, 


ÉS prouver, 
É 


É\ meurs utérines ou ovariennes etc, 


À CETTE BOITE DE 50 CENTS NE VOUS 


COUTERA PAS UN CENT. 


gracieux pour 


# notre préparation, et si vous Vouiez cons 
: tinuer le traitement, cela ne vous coûe 4 
tera que quelques cents par semaine. 
Aussi, chère lectrice, sans égard à vos 
expériences précédentes, écrivez-moi de à 
suite aujourd'hui, et je vous enverrai ]1G À 
traitement gratis par le retour um core 
Si yous le désirez, je pourrai voug 
adresser à quelque dame de votre volsinage qui pour 
ra témoigner des cures remarquables, résultant de 
l'emploi du Baume de Figues, Anis un essai personnel 
vaut mieux que tout ce que je pourrai dire fcf, Je sais, À 
“| qu’une boîte de 50c. vous prouvera ce que peut accom= 
Hr le Baume de Figues. Voulez-vous faire cet essai? 
Hé Ecrivez-moi aujourd'hui, je me feral un plaisir d 
oîte & 
FT, Richard, Dos 720, dJellct, Eliaoïs 
PR TE A AN AT TE E EE 


SE 


RATE 


rier. 


h 


ARLES 


# 


vous envoyer gratultement une 
à S'adresser à . Mrn, Harriet 
MR T  gene u 


PER RÉ PRLS 


l 
l 
A 
fl 


C’est ma mission êe guérir les femmes malades, : 
désire vous envoyer gratis une boîte de 60c du Baume de 
I ligues, à vous, à votre fille, à votre sœur, à Votre mère * 
Ë Le Baume de Figues est un remède pour 
Je vous indiquerai le moyen de vous guérir 
HS vous-même chez vous sans requérir les solns du médecin 
Fe et sans négliger votre ouvrage, Le Ba 
\ précisément le remède qu’il faut pour rétablir 
ÿ les femmes malades et les fortifler, je pulls Île 
C'est un remède externe, qui & opéré 
1 beaucoup de guérisons remarquables, 
# désire, que toute femme atteinte d'une des affec- 
# tions suivantes en fasse l'essai: pertes blanches, £ 
menstruations douloureuses, ulcères, inflamme- 
tion, déplacements, descente de 1a matrice, tu 


Je vous Îa donnerai à titre purement 
démontrer la Valeur de 


iploi dans les centres canadiens 
français: + 


D rome D 


: Votre petite histoire m'a boaue 
coup intéressée ; jo n'ai pas Cu 
de difficultés pour scconnaitre 
l'héroïne. Y''aura-t.il uno ouito? 

Faites ‘incéser uno annonc 


Idemandant un poste d’institu- 
ltrico à lo rentr£o du jour do l'an. 


vous trouverez fncilement co om- 


Revenez avec l’acsuranco d’être 


[toujours accucillio affsstueuss- 
[ment 


Bord du-St-Laurent — Tout 


[a été fait suivant votro désir. L 


Vous savez que mon plus grand 


| plaisir ét do vouc être agréable, 


et, en l’occurence, il s'agissait 
d’un léger service. | 


nant de là-bas. Avouez que vous 
possédiez de bonnes raisons pour 
ne point oublier.la date. Partagez 
le bon souvenir. RS 
Frileuse.—Enchantée que le 
portrait vous ait plu et merci d’a- 
voir pris la peine de me le dire. » 
Vous devenez de plus en plus 
rare ; je n’ose pas le remarquer, 
connaissant vos. multiples oceu- 
pations. Il m’est*doux de savoir 
que vous continuez d’être nôtre 
et que le “Coin” est toujours 
l'ami. ‘ 
MAGALL 
Prière d'adresser toutes les let- 
tres concernant le “Coin Fémi- 


MAGALI, 
* La Calmette, Alta: 


ume de Figues oct 


Aussi jo 


ef 


Se 


de 50 cents. 


; 


Tables en chene 
pour salon, $2.75 


Magnifiques tables du modèle le 
plus nouveau; autres articles en 


| confortables 


superbes pour le prix. 


DO ER 


fi 


achats pour Noël. Nous venons de 


* | terminer une exposition superbe de nos meubles, convenant le mieux pour la 
saison et nos prix ont été diminués pour rendre les achats plus faciles à faire. 


différents et tous nos visiteurs seront 


surpris de la valeur exceptionnelle que nous offrons dans chacun de ces 


\ 


Chaises Morris 


$7.50 


Appréciez le confort durant les longues soi- 
rées d'hiver. Notre assortiment de chaises 
Morris est très important. Nos prix sont 
de 7.50, 9.00, 11.60, 15.50 et plus. 


$3.50, $4.50, 85.00 


Chaises berceuses 
de fantaisie 


absolument | Notre assortiment de chaises berceuses 
x | est des plus variés, chêne, noyer et imita- 
| tion, sièges en bois ou recouverts de 
| pluche, de velours ou de cuir. 


Fournissours d'amoublements complets 


E | Le Grand Magasin 


# 


ELLE EEE ER LELE LE LE ER LES PSE REPÉRER III LL TA RARES ARE EEE UE EN LPRAGEEE LENS POSER EDR GORE" 


LE 


: d'achat en est de $3.00 l’acre et les de- 


. "lun on l'autre homestead de six mois 


‘*" ce-de six mois chaque années pendant 3 
., 8n8;: culture de 60 üeres et construc- 


L PAGE 2 2 2": LE COURRIER DE L'OUEST JEUDI, 2 DECEMBRE 1909 


gouuduegoucugogunne SOUVENIR D'UN NOË jpaisse couche de branches verdoy- {encore indomptés, prôrint une w Il est discret, ‘timide, nullement 


EN AFRIQUE antes. Vraiment, avec un peu le |reille attentive aux aëcents de nos ébloui par son. grand nom et sà 

… Cartes : et _— bonne volonté, cette cathédrale|chrétiens convaincus, ente1- fortune. Il n’est pas cependant | € 
= Envoyé à la recherche d’un|d’un genre nouveau avec son dô-|daient, comme les Gsatils. J’aÿ [sans une pointe d'humour. On À 
pays que l’illustre Stanley avait | me en toile blanche, prenait un |pel à la foi. [lui demandait, un jour récent : Ê 
Cb 1 des riers 


AE 


deviné en passant, sans y péaé 
trer, je m'étais arrêté au 5° de- Httée 
gré de latitude sud. Restaient les accessoires ; en ges apportant le cons:rs de[Httérature ? : | 

—Oh! non. Je laisse à mon frè- 


air presque imposant. De tous’côtés, les bêtes sauva- —Et vous,. vous ne ferez pas de 


RON SLI 


« 


C'était l'Usambiro, pays de fo-|quelques instants et à grânls|leurs rugissements où domiout | 
rêts, de bêtes féroces, | d’esclava- | coups de hache, l'autel était cons. |]àa voix claïronnante du lion, ae- |"° le soin d’éclipser papa! . 
ge pt de guerres J etre truit ; une antique boîte de ho- clamaient en uh concert formida- - | , 
indiquait le 24 décembre. Ce murd, souvenir de jours meil-|ble l'Auteur de la vraie civilisa-| On mande de Strasbourg qu’en 
jour-là, les idées étaient plutôt leurs, fut attachée à une corde en |tion, le Dieu d'amour, de vérité interdisant l’exécution publique | £ 
sombres. Isolé dans la barbarie la | bois de fer et appelée à l’éminen-|et de paix. _ de l'hymne national français et|Ë 
plus complète, entouré de dan- te fonction d’encensoir,  ” : : F. E.'BONNY, P.P. de ‘tous les airs susceptibles ne | à 
gers, incertain du lendemain, qu'| win par la fièvre et la fati-| : nn | troubler la concoïde entre les deux Ë 


ils étaient loin les doux Noëls gue, je dormais profondément = éléments de la population,” le mi- 
VARIETES., 


Noël approchant a 


grands pas voici le mo- 


ment venu de choisir 


"Ce magnifique et moderne couvent, situé rue Picard, 
Edmonton, sera ouvert le 16 janvier 1910. 


Le programme des classes comprendra toutes les ‘ 
branches d’une bonne éducation anglaise et française, À 


Un cours de français, occupant la moitié de la jour- 
née scolaire sera donné aux enfants dont les parents en 
auront manifesté le désir. 


Une attention spéciale sera donnée ar enseignement 
de l’économie domestique. 


Pour tous renseignements s'adresser à 
REV. MÈRE SUPÉRIEURE, 


. Couvent F.C.J. 
. Se Edmonton, Alta. 


les cadeaux pour les 


d'autrefois, émergeant mainte-|£ 1e . ; 
nant du passé, comme d’un rêvelduand à minuit, une voix biea nistre d’Alsace-Lorraine a voulu | 
plein de soleil et de gaité ! et je| connue, cassée, mais ‘encore forte, viser non seulement la ‘‘Marseil- 
me disais intérieurement : qui |entonna le “Minuit, Chrétien. .‘’ laise,”” mais aussi la “Marche de|£ 
done, cette année, m’apportera |; expressif, réveillant les échos respondant,” la grande revue pa-|Sambreet-Meuse,” la ‘“Marche| 
le cadeau accoutumé P endormis depuis des siècles, trou- risienne, apprécie les “Rayons du|jorraine,”’ la ‘‘Marche de Sidi. | À 
Le cadeau arriva sur l'air d’u-|pjnt le mystère redoutable de la Nord” de Chapman, dans son der-| Brahim,” et enfin... le ‘Père de “ 
ne chanson bretonne qui du haut grande forêt vierge, ‘jusqu'alors nier numéro. la Victoire” ! 
de à colline où j'étais, me par- inviolée. Pour la première fus, CM. Chapman, que l’Académie La “Marseillaise” a toujours été | Ë 
venait par lambeaux ; puis cet l'Usambiro était témoin du mira- française a couronné pour son pré- interdite en Alsace-Lorraine de-| à 
imprévu stupéfiant se précisa : cle de Bethléem ! cédent ouvrage ‘Les Aspira- puis l’annexion. Elle fut jouée le| 
une forme se dessina, à travers les L'office commença avec toute tions;” représente seul _aujour-{17 octobre dernier, au moment où | 
feuilles touffifes, à cheval sur uue d'hui au Canada la tradition po. tomba le voile du monument de à 
Wissembourg. ‘ ; 


monture sauvage et suivi d’une la pompe possible, le pontife ac- étique de Crémazie et de Fréchet- 
Une seule fois, Strasbourg eut 


centaine de porteurs nègres chré- pprsat = rites rl ‘lt,  Profondément patriote, 1! 

. . . j'étais obligé de cumuler tous les | < 

tiens, criant, gesticulant, heu- l’occasion d’entendre lexécution 
publique de l'hymne national|Ë 


: Le ds névrill [chante son pays et il chante aussi 
reux d'atteindre enfin le but dé- autres. es petits négrillons, vê-|,, vieille France, mère de la Nou- 
ee tus tout simplement, selon la cou- : , È 
signé. français. C'était en 1903. Auf 
cours d’un concert donné à l’O- A 


. velle-France. Sa fougueuse inspi- 
A . tune, de leur candeur déjà plus 
Peu après, encore tout saisi de 
rangerie par la musique du régi- |f 


. : , ration ressemble au grand vent de 
la surprise, je tombai dans les|°" MOIS naïve, avaient FEQU |li-bas. Elle est aussi saine. M. 
b d inérable  évé a quelques morceaux d'étoffe et “1- L . 
ras du vénérable évêque de ment des grenadiers de Carlsruhe, 
M Boettige, son chef, mit au pro- 


ont di L Chapman ignore absolument les 
l'Unyanyembé. ‘Je vous savais guraient dignement au choeur. | Djications et les perversités des 
gramme ‘ un air français aimé,” |? 
Personne, même la police ne s’at- 


seul, me dit-il, et j’ai voulu, pour Les chrétiens, au torse luisant décadents. Il faut l’en louer. Et 
d'huile de palme, oraement indis-|;] faut aussi lui souhaiter le sve- 
peusable des jours de fêtes, chan- cès que mérite son oeuvre vigou-|tendait à la “Marseillaise,” un air|E 
taient avec ardeur : musique #-|. ee et réconfortante.” prohibé. Pourtant ce fut elle 
Aux premiers accents, un grand 
silence régna, et une profonde é- 


trange et puissante, mais douce 
et impressionnante dans les eir- 
motion étreignit la foule présen- 
te. Aux dernières notes, dell 
grands et vifs applaudissements |N 
s'élevèrent. A la démande géné- | 
rale, M. Boettige fit jouer à nou-|E 
veau l’hymne français, et pour la | 
seconde fois se répéta la même 
manifestation enthousiaste. 
Pour la troisième fois, M. Boet |E 
tige fit attaquer l'hymne fran-|h 
çais. : 
On vit alors un groupe de jeunes |Ë 
officiers allemands se concerter, 
puis applaudir avec une certaine 
affectation. | : 
Depuis lors, Strasbourg, le ber- |} 


amis éloignés. | 
Notre Magasin a tou- Voici en quels termes le “Cor- 


jours été noté pour son 


grand assortiment de 
cartes de Noël; cette 


année nos articles 


surpasseront encore en 
beauté ceux des années 


précédentes. 


Nous avons beau- 


coup de nouveautés 


N'oubliez pas qu'une grande vente de 
vêtements et d'articles pour hommes a À 
lieuau magasin 


_en vues locales, calen- 
driers, etc, 
Votre visite est sol- 


licitée. / 


ce jour de fête, faire un petit tour 
chez vous.. oh, une simple pro- 
menade !... 

Cette promenade représentait 
un mois et demi de marche à tra- mn On a beaucoup parlé, ces jours- 
vers la brousse, la forêt profonde constances ou nous étions, : ci, de M. Maurice Rostand, fils 
et émouvante, les marais sans fin, | Et, sur ce coin de terre, perdu |,5,6 Qu grand poète et poète lui- 
dans une région inhospitalière. comme un îlot en mer, inconnu |, Mais tout pour les poètes, 

Les vivres étaient abondants, jusqu’à présent, la célébration des rien, ou si peu, pour les gens de 
la réception fut cordiale, une-an- |divins mystères continuait ! science. 
tilope fut le plat de résistance, | Le spectacle était unique, inou-| On ne parle donc pas de M. Ros- 
accompagnée de fourmis blanches | bliable ; nous n'avions même pas|tand cadet, qui n’est qu’un futur 
bien fumées et de sauterelles ver- | l’idée de sourire à la vue du crus | médecin et qui vient cependant 
tes cuites à l’étouffée, pour le|tacé dont nous avions oublié de |de-Gasser avec éclat son baccalau- 
dessert ; le tout posé délicatement | détacher l’image ser ce qui ROUES | réat, à la Sorbonne. Il a seize 
sur des feuilles de bananier, frai- servait d'encensoir. ans et déjà se montre studieux 
chement coupées. Au dehors dans le calme splen-|comme un membre des inscrip- 

Aussitôt après, les préparatifs | dide d’une nuit d’équateur, l‘ar-[tions et belles-lettres, savant 
de la fête commencèrent. La plus |dente “croix du sud” -brilixit au |comme un bénédictin. Il ne fait 
grande des tentes fut élevée sur |firmament ; au fond des huttealpas de vers: Il s’occupe, en ma- 
deux hauts piquets d'ébène droits |nègres, les chefs féroces sentaient | nière de passe- temps d’astronomie | 
et sveltes comme des colonnes delfaiblir leur tyrannie sanglante, et de physique, mais n’aspire qu’à |ceau de la Marseillaise,” n’a plus | 
NEW-YORK HAVRE PARIS style gothique, tandis que les|les esclaves saluaient l'heure de | devenir un praticien consciencieux entendu exécuter l'hymne na- 
Par les Paquebots-Poste porteurs murs étaient remplacés par une é- ‘la délivrance et tous les barbares |et grave. tional français en public. ue 
des Malles de France et des| 
Etats-Unis. 5 

Départs réguliers le jeudi à 10|Ë 
heures, a.m. Ÿ 
# La Lorraine”. ........16 Décembre|Ë 


Il est encore temps 


EN EEES OGC OGC TOCTTOCTÉOOCSCOCOTOCOPENOE VOUS ONAUUUNE 


de commander des car- 


AVENUE NAMAYO 


tes postales privées de 
souhaits de fête. 

Venez voir nos échan- 
tillons. 


Les vêtements pour garçonnets, par- 
dessus et paletots, sont offerts aux prix 
les plus bas que vous ayez jamais Vus. 
N'oubliez pas l'endroit 


La librairie des bons livres 


The DOUGLAS Co. 
Limited 
CsCToCaCnAnsEsEss 


COMPAGNIE GENERALE 
TRANSATLANTIQUE 


Service Postal Français à 
Grande Vitesse 


ROLE TELE EEE RE LES LEE LT PESTE EEE DATA 


AVENUE NAMAYO 


La vente continuera jusqu'au premier À 
jour de l'an, 


ere rsw") Venez acheter des articles pour hommes 
“Let «2:00 domi | TELEPHONE 222 


‘ La Savoie ” ..,... 13 Janvier 
# La Touraine ” ...... 20 Janvier 
Départs supplémentaires le sa-|Ë 
medi à 3 heures, p.m. è 
‘6 La Caroline ” ...... 27 novembre] 
, “ La Louisiane ”....., 11 décembre! Ë 
. “La Floride”......., 25 décembre 
tt La Caroline ”..... 8 Janvier, 1910 
Pour plus amples informations 
prière de s’adresser à 
M. RENE LEMARCHAND, au 
bureau de M. H. Milton Martin. 
agent. 24 Jasper ave. E., Ed-|É 
monton. 


550 Premiere Rue (sud de l'hotel Windsor) 


C. McDOUGALL, Gerant. 


au magasin special pour hommes 


que nous sommes toujours » prêts à vous faire connaitre nos basprix 
pour toutes sortes de bois de construction, lattes, bardeaux et chaque 
chose nécessaire pour l'édification d'une maison, Venez à nos cours À 1 
examiner nos entrepôts avant de vous décider à construire. Nous À 
croyons pouvoir vous donner satisfaction 


D. R. FRASER CO... LiMITED 


‘201 AVENUE NAMAVO, EDMONTON 
Téléphones : Cours et Bureaux 1630, Courset Sclerles 2038 


” Résumé des Règlements concernant les 
Homesteads du Nord-Ouest 


- Canadien 
Toute personne se trouvant le seul 
chef d’une famille, ou tout homme âgé 
. de plus de dix-huit ans, peut prendre 
. comme homestead un quart de section 
. des terres du gouvernement dans L Ma 
nitoba, la Saskatchewan ou l'Alberta. 
Le demandeur doit comparaître per- 
sonnellement à l'agence ou à la sous. 
agence des terres du district. Une en- 
trée de homestead peut être faite par 
.: procuration, sous certaines conditions, 
. par le père, la mère, le fils, la fille, le 
frère ou la soeur du demandeur. 
Devoirs.—Au moins un séjour de six 
‘mois chaque année sur le terrain et la 
mise en culture de celui-ci durant un 
: terme de trois ans. 
Un. possesseur de homestead peut vi- 
.‘ vre dans an rayon de 9 milles de son 
: homestead, sur une ferme de pas moins 
de 80 acres possédée et occupée par lui, 
Où possédée par son père, sa mère, Fon 
… fils, ga fille, son frère ou sa soeur. 
‘En certains districts un homesteader 
; peut prendre en préemption un home- 
: stead dans le voisinage du sien. Le prix 


Le cadeau de Noël à faire à un homme est un problème qui se pose 
en ce moment, 


Notre magasin étant le quartier gonéral où l'on puisse se procurer 
les articles pour hommes là solution de ce problème est facile à trouver ici. 


Nous avons des articles qui constituent de superbes cadeaux de Noël : 
pour un homme. Venez faire votre choix le plutôt possible, durant que 
notre assortiment est varié. Vous trouverez des priX si réduits que vous 
pourrez acheter exactement ce que vous désirez. En complet et pardessus 
pour hommes nous défions la concurrence. Nous vous donnons la meilleure 
qualité pour votre argent et nos vêtements vous donnent toute satisfaction 
pour la coupe. Pour les modèles les plus récents, la meilleure coupe, et la 
qualité des marchandises, la Crystal Palace Clothing Co. Ltd, ne peut être 
surpassée. Une visite vous convaincra. 


La ville qui sait, 
EDSON, offre la 
meilleure occta= 
Sion possible de 
. faire. de surs 
profits. 


Un seul et unique 
paiement de 


RMI 


Pa 


.vo'rs sont les suivants: résidence sur 


- chaque année pendant six ans, à dater | 
de l'entrée du homestead, et culture sur | 
‘: le homestead de préemption de 60 acres. | 
7 Un homesteader qui a utilisé son droit 
de homestead et ne peut acheter de|f 
homestead de préemption dans son 
district, pent en acheter un dans cer- 
tin districts aux conditions suivantes: 

Prix 93.00 l'acre., Devoirs: Résiden- 


SÉSENSS RE OMR CORTE 


ere 


QUICK EXCHANGE REALTY CO. 


" Bureaux ouverts chaque: soir | 
Coin des avenues Jasper et MeDougañi . Téléphone 2712 


ST ER 
FORMES 


En face ta Banque Impériaie 


: tion, d'une maison d’une valeur de 9300. 
W. W. C 


EX 


Député ministre de l'Intérieux, 
LN. B.-Ie publication non autoriséo de 
reste annoncs no cera pos payée. 


BE 


MERE 


î 
L 


._ Le tabac contenu dans ces cigarettes est 
ent préparé pour cet 

_ usage, et il est égal en qualité au célèbre 
tabac à fumer de ce nom. | 


tout particulières 


LE COURRIER 


v%. 


“ 


XD 
orders 
NS 


$’ 


3) 
3. 
} 


ÉTIVATEUR 


PROPOS AGRICOLES 


Le lait de beurre 


: empêcher la chaleur de se produi- 
re, parce qu’elle est une autre 
source d'altération. Supprimer 
l'air tout à fait n’est pas chose 
possible ; on y parvient partielle- 
ment, en ensablant les produits, 
c’est-à-dire en formant des cou- 
ches alternatives de sable et le 
tubercules, Il vaut mieux  aérer 
nos caves et empêcher la fermen- 
tation par la chaleur. A cet effet, 
ne craignons pas de construire des 


LU - LI : À , 
Les sous-produits de la laiterie | cheminées d'appel, non-seulement 


sont au nombre de trois : le peti 


lait, le lait écrémé et le lait de 
beurre. Il n’est personne qui ne 


connaisse, au moins d’une façon 
générale, leur emploi respectif. 
Pour le lait écrémé, il est bon de 
savoir que, dans l’industrie, il 
trouve indirectement son utilisi- 
tion, car, au moyen de certains 
procédés, on en obtient la caséine, 
qui se vend, dans le commerce, 
aux fabricants de papier. Ceci 
soit dit en passant. Pour le cul!:- 
vateur, ce qui l’intéresse surtout, 
et à peu près exclusivement, c’est 
l'emploi rationnel et rémunéra- 
teur de ces trois sous-produits. 
Nous connaissons la valeur des 
deux premiers ; quand au troisiè 
me, c’est-à-dire au lait de beur- 
re, hâtons-nous de dire que ses 
éléments sont à peu près les mê 
mes que ceux du lait écrémé: les 
proportions seules sont un peu 
différentes. Comme nourriture 
des animaux de la ferme, c’est 
aux veaux et aux pores qu'il s’a- 
dapte et convient le mieux. Pour 
les veaux, il ne doit pas être 
trop vieux, ni trop aigre : et 
Pour les bêtes trop jeunes, de 
plus, la substitution du lait 


t au-dessus du caveau, mais encore 


dans le tas où sont amassées nos 
patates. Ces cheminées sont for- 
mées, tout simplement, par un 
fagot de gros bois, autour duquel 
les tubercules sont entassées. Fai- 
tes reposer vos patates sur des 
claies et non sur le sol directe- 
ment. 

De plus, de temps à autre, ou- 
vrez les ventilateurs, pour que 
l'humidité, la chaleur, ne com- 
mencent pas leur travail de dé- 
composition. 


“Le Pionnier.” 


LA MALADIE DE LA POMME 
.DE TERRE 


En présence de l’importance 
que la culture de cette plante-ra- 
cine a prise, on s’est attaché le. 
puis quelques années, à la décou- 
verte de la véritable cause de sa 
maladie, et il est encore un temps 
qui n’est pas bien éloigné où l’on 
attribuait tout naïvement cette 
affection à l'humidité. 

On a examiné microscove 
les feuilles infestées, et on a dé- 
couvert la présence de champi- 
gnons nombreux (appelés ‘‘péro- 


au 


. . . Soit. û + 
doux au lait de beurre doit sè noscopora’”) qui végètent en para- 


faire graduellement. Quant à 
l'engraissement des pores, on cal- 
cule que l'emploi du lait le 
beurze, comparé au lait écrém:, 
vaut dans la proportion de trois à 
quatre, | 


Conservation des patates 


la première des conditio:s 
Pour conserver les patates dans 
la cave c’est d'avoir choisi an 
temps sec ‘pour les arracher, 

On no doit ensuite les emm- 
Baniser dans ln cave qu'après es 
avoir laissées séjourner penflant 
Une quinzaine de jours sous uu 
hangar. 

Ta bonne conservation des pa- 
lates appuie sur ce : principe : 
Supprimer entièrement l'air, qui 

a°5t uh agent de fermentation, ou 


Î[leuu Sera donc un véhicule, 


sites.au détriment des organes 
d’élaboration. Ceux-ci n'existent 
plus, il va de soi, que la croissan- 
ce des tubéreules est entravée : 
le terme final de la végétation da 
péronoscopora est la formation de 
mille et un spores ou graines, 
qui bientôt se disséminent et in- 
festent la surface du: sol. 

À quelques pouces de la surfn- 
ce du sol, sont les tubercules au 
contact desquels, soit par l’humi- 
dité naturelle du sol, soit par les 
eaux pluviales, les spores vout 
bientôt être mis, pour. continuer 
et achever leurs ravages. Et ils 
feront leur invasion d'autant plus 
vite que la saison sera  pluvieusé 
ou que la couche de terre qui re- 
couvre ces tuborcules sera mince; 
un 
transporteur essentiel pour le 
spore destructeur. 

Ve 


Ceci nous apprend que nous ne 
devons pas choisir, pour cette eul- 
ture des terrains trop humides. 
Au surplus, comme l'épaisseur 
de la couche de terre qui recouvre 
les tubercules est un obstacle à 
l'invasion des champignons, nous 
butterons soigneusement les 
plants et surtout dans les sols 
humides ou pendant les années 
pluvieuses. 

Comme autre moyen préventif, 
ôn recommande de tracer les Li 
gnes dans la direction du vent do- 
minant et d'éviter le trop grand 
nombre de plants. 


Ne serait-il pas aussi recom- 


mandable, pour le même motif, 


d'écarter les lignes en sens direct 
avec les prévisions sur l’appari- 
tion de la maladie ? Nous suppo- 
sons, par exemple, que 1910 sera 
favorable au développement du 
péronoscopora ; eh bien nous 
planterons nos pommes de terre 
plutôt à deux pieds qu’à . seize 
pouces entre les lignes. De plus, 
considérons que, dans le régne 
animal, on lrouve certains indi- 
vidus qui résisteront à telle mala- 
die épidémique alors que leurs 
voisins en seront les victimes ; 
ceci nous amène à reconnaître 
qu’il en est tout à fait de même 
dans le règne végétal et que tou 
tes les variétés de pommes de ter- 
re ne eont pas également résis- 
tantes à la maladie ; le oultiva- 
teur doit done connaître les plus 
méritantes sous ce rapport et on 
former une collection bien triée 
au point de vue  climatologique. 
On a fait à ce sujet diverses expé- 
ricnces concluantes :; la sélection 
des variétés est de la plus haute 
importance. 


+ 


Le chemin de fer de 
la Baie d'Hudson 


Le rapport des ingénieurs char- 
gés d'examiner les différents 
tracés.,— Port Nelson opposé 
comme point terminus à Fort 
Churchill, 


mms 


Le rapport des ingfnieurs, qui 
ont fait l’inspection des diverses 
routes proposées pour la nouvelle 
ligne de chemin de fer de la Baie 
d'Hudson, avec les commentaires 
de M. M. J. Butler, assistant mi- 


nistre du département des che- 
mins de fer, vient d’être déposé 


sur le bureau de la Chambre. Les 
investigations faites. par les in- 
génieurs les poussènt à recom- 
mander fortementila roule de 
Port Nelson en opposition à celle 
de Fort Churchill, Afin de reli- 


‘er Fort Churchill au passage dans 
les. montagnes il serait nécessaire 


de construire une ligne de 477 
milles, tandis qu’il faudrait seu- 
lement 410 milles pour la route 
de Port Nelson. La route de Nel- 
son est située dans un pays plus 
facilement colonisable et la ligne 
pourrait être construite avec 
moins de travail et moins de dé- 
penses, 


Le coût total d’une ligne 
construite avec des rails de SU li- 
vres, stations, entrepôts, réser- 
voirs d’eau, voies de garage, deux 
élévateurs de quatre millions de 
minots de grain chaque, et les 
frais pour l’amélioration du port, 
sans compter les phares et bouées, 
se chiffrerait à $19,108,672 pour 
Churchill et à $16,426,340 pour 
Nelson, soit une différence de 
$2,682,332 en faveur de Nelson. 
Le rapport prétend également que 
le port de Nelson est plus faciie 
d'approche que celui de Churchiil 
et pourrait être plus économique- 
ment équipé. Le coût des déve- 
loppements nécessaires à Chur- 
chill est évalué à S$6,500,000 et 
pour Nelson à un peu plus de $5.. 
000,000. Sur la route de Chur- 
chill on a trouvé un tracé qui n+ 
contiendrait des pentes que de 
quatre dixièmes pour cent en al- 


lant vers le nord et de six dixtè- 
mes de un pour cent en allant 


vers le sud. Sur la route de Nel- 
son, les pentes sont respective- 


ment de quatre dixièmes pour 


cent ou presque nulles, 


L'examen du port de Nelson 
n’a pu être fait complètement 


mais on a découvert un chenal de 
26 pieds de profondeur à la ma- 
rée la plus basse. Le port propre- 


ment dit serait établi à dix ou 


douze milles de l’embouchure de 


ce chenal. 


Avec une ligne unique, ‘des 
voies de garage et des stations ti 
légraphiques tous les cinq milles, 
des réservoirs d’eac, tous les entre. 
pôts et magasins, la ligne pour- 
de 32 


rait servir au passage 
trains de marchandises et d’un 
train de voyageurs, toutes les 


vingt-quatre heures. Avec des lo- 
comotives Mallet, les trains pour- 
raient être composés de cent wa- 
gons de quarante tonnes. Ceci 
vooudrait dire que 64,000 tonnes 
par jour pourraient être amenées 
à Nelson, en d’autres termes, G4,- 
000,000 de minots de grain pour- 
raient être livrés à Nelson en un 
mois, ce qui représente la durée 
de temps entre le commencement 
de la récolte et la fermeture de la 
navigation sur la Baie d’'Hull- 
son. Il faudrait neuf bateaux par 
jour pour transporter le blé d’une 
période de 30 jours. Tout ce qui 
resterait devrait être mis en entre- 
pôt jusqu'au mois d'août suivant, 
c’est-à-dire pour-neuf mois. L'é- 
quipement et l’onération de tren- 
te-deux trains par jour coûterait 
une somme additionnelle de $9,- 
‘000,000, IT faudrait 108 équipes, 


« 


150 télégraphistes 64 compagnies 
d'hommes de section, d’ouvriers 
d’entrepôts, de surintendants, de 
chefs de trains et de sections dont 
la plupart ne seraient pas néces- 
saire après la saison active. La 
question, dit-M. Butler, présen- 
te des difficultés telles qu’il 'vau- 
drait mieux que la ligne soit en- 
tre les mains d’une des grandes 
compagnies afin que le personre! 
puisse être utilisé toute l’annér. 


M. Butler fait remmquer que 
puisque le blé pourrait être ame- 
né aussi profitablement à Nelson 

qu’à Churchill le prix du trans- 
port à Montréal d'environ 5 ceat< 
le minot serait épargné, pourvu 
que les frais de transport et d’as- 
surances, soient aussi bas de Nel 
son que de Montréal. 11 déclare 
qu’il y a une magnifique occa- 
sion d'étendre le commerce de 
bétail avec l'Europe, et le com 
merce du charbon avec l’eucit 
Canadien. Le charbon de la Nou- 
velle-Ecosse qui coûte avtuelle- 
ment $9.00 la tonne pourrait être 
livré à Saskatoon, à $7.75 en 
supposant le prix de ce charbon, 
rendu à Nelson, $3.75 et en y a- 
joutant 84.00 pour le transport. 


Le pays tributaire de Nelson 
comprend tout le Manitoba et en- 
viron 11,000 milles carrés de la 
Saskatchewan, La distance (de 
Nelson à Liverpool est de 3,200 
milles contre 4,007 milles de 
Montréal à Liverpool. 


M. Butler déclare qu’une des 
questions préliminaires les plus 
importantes serait une inspection 
soignée de la voie navigable dans 
la Baie d'Hudson, pour la créa- 
tion de ports de refuge et l'éta- 
blissement de phares et de bouées. 
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S 


COURS DU MARCHE D'ED. 
MONTON 


me 


GRAINS 


(Prix aux élévateurs) 


Blé, No. 1 Northern, le minot 82 
Blé, No 2, Northern, le minot 89 
Blé, No 3, Northern, le minot 78 
css... RD is 

88e 


L] 


Avoine ... 


CCC 


Orge se 


FOINS 


Foin de marais, la tonne .. 

Foin de terre haute, $10 à 812 

Mil ,nouveau ... ... ... $15 
FARINES 

Local Patent, les 100 Ibs.. $3.3) 

Strong Bakers les 100 1bs,.$2.85 


Manitoba, meilleurs marges 
les 1001bs ... ... $3.65 à 3.75 


so 


BLURRES, OEUFS ET LEGU- 
MES 
Oeuf frais la douz. ... 35 à 40e. 
Beurre de laiterie, la Ib. 22 à 25e. 
Beurre de crèmerie la 1b., 25 à 30c. 
Patates, ...... ...,.. 45 à 50c. 
Navets, la Ib. .... .... ...1%c 
Betteraves, la Ib... ... .9214 cts 


ANIMAUX 


Boeufs, (steers) la Ib. 314 à de. 
Vaches .. .. .. la Ib. 214 à 3e. 


Veaux, la livre .. .. 414 à 
Porcs (vivants) la livre T ? 


Canadian Northern Ry. 


Vacances au 
PAYS NATAL 


Excursions dé-Décembre aux À 


ETATS DU 
CENTRE 


PAR LE 
Canadian Northern Ry. 


Billets à prix réduits 


# 
du ler. au 31 Déc. 
1903 
Billets en vente à toutes lesgares 
d'Alberta et de Saskatchewan 

Choix de routes 
Validité trois mois 


Ces billets sont bons pour 


Duluth, St. Paul, Minnoapolis, ! 
Chicago, Milwaukee, Des 
Moines, Omaha, Kansas City, 
St. Louts 


RICE PT PSN NES VRP TT pren 


ER TOR ES EE 


A 


LE 


SAR NAT TRES ANS TRRT 


Pour inforimhtions s'adresser à 
Ur CC DODDS, 
City Pas'g anû Tkt Agt C.N.Ry. 
lave Jasper, ost Phône 1712 
EDMONTON, ALTA, 


PE 


IMPERIAL BANK CF CANADA 


Capitai ay6, 95,000,000 Fonds de Réserve, 90,000,006 
DR,WILKIE, Présidont, Hon. R, JAFFRAY, Vico-Président 


Capital autorisé, $10,000,000 
Bureau principal, TORONTO,. Ont. 


Agents en France: Crédit Lyonnaia; Angleterre: Lloyds' Bank, Buroan, rue Lombard, 
na D Ce a nn RS ne Au 

ù nk; Chicago: First Nation: ank. Sucoursa auitobo [er 
ta, Saskatchewan, Colombie À nglaise, Québec et Untario, # è ' ‘ 


Lettres de Credits pour voyageurs, bonnes dans tous les payes 
“Bank Money Orders,”” aux prix suivants: 


95.00 et moins _ 

Audessus de 5.09 et ne dépassant pas 917 
" » 10.00 ,, ” 20 - 10cts. 

M » 20,00 ., " 80 - 1lôcts, 


Ces mandats sont PAYABLES AU PAIR à n'importe quel bureau de Banque Incor 
- porée du Canada 


8cte, 
- BGcta 


F1 DEPARTEMENT D'EPARGRES, Intérêt alloué sur Jés dépots, aux taux courants, et à partir de la data du dépot 


G. R° PF. KIRKPATRICK, Gérant = = = + + oe Succursale d'Edmonton 


Ja bière SCHILTZ et BLUE RIBBON - 


EDMONTON WINE & SPIRIT COMPANY, 


Seuls agents pour la région d'Edmonton 


Telephone 1911 246 ave Jasper E. 


LA RSS AT ASUS 


DE BIJOUTERIE 
de Îere QUALETE 


CRUE ES 


SERA VENDUE LE 
24 DECEMBRE 1909 


EPST EIN e POLSKY 


219 AVENUE JASPER EST 


LE in fe RE naar À paie et 


Si vous désirez avoir de promptsrésultats dans l'augmentation de 
vos affaires, annoncez 


dans le COURRIER DE L'OUEST. 


ASSEYEZ 
VOUS ET 


PRIX SPECIAUX POUR LES FOURRURES AU 
MAGASIN DE VETEMENTS 
“BOSTON?” 


Nous recevons un ‘envoi 
tardif de six manteaux, dou- 
blés do fourrure de rat, avec 
col très jolis. 

Ces manteaux devraient 
être vendus $110 mais étant 
donné l'avancement de la 
saison nous ferons sur les 
prix une réduction de 20%. 

Ces manteaux ne peuvent 


RENNES REA EQL RE ARE EVE 


< 


vie LESC ES 


RS 


CADRE CRIS ETS 


être achetés pour moins de 
$ $110 ailleurs. 

à , 

ë Nous avons d'autre man- 


teaux, doublés de ‘“coon” au 
prix de 855. 

Casques de fourrure 
mouton de Perse, 

Du fait que vous venez 
voir ces articles, il ne s’en 
suit pas pour vous l'obliga- 
tion d'acheter 


en 


RE CT EE 7 a lent SL RS 


HART BROS: 


Edmonton, Alta: 
À 


291 ave Jasper est 


Robes, ............. . essor 


nee vor nsuros soso 


DELIÉ SIDE LEE SENTE . RSS EEE CÉPRETSEEEENT 


647 PRE 


OO ODOANOGEES 


+3 Jasper est 


Achats de Noel - . Pas de del 


Si vous avez retardé vos achats pour Noël jasqu’à présent, 
ne prolongez pas ce délai, car le premier choix des articles 
serait parti. La meilleure occasion pour acheter est mainte- 
nant. Venez de bonne heure et vous trouverez chaque chose 
prête; beaucoup d’entre elles seront enlevées rapidement, donc 
plus de délai. 


RAYON DES MOUCHOIRS 


Superbes cadeaux pour Noel 

Notre exposition de mouchoirs, pour Noël est prête. Beau- | 
coup d'articles sont spéciaux à notre magasin ; quelques-uns - Ë 
sont ourlés de dentelles. 
En boîte d’une demi douzaine, la boîte de ... 85 cts à $2.00 
Mouchoirs unis et de fantaisie, de .............5 Cts à $2.50 
Rien n'est mieux apprécié qu’un joli mouchoir. 
Boites à mouchoirs et à gants 
Boîtes japonaises pour mouchoirs et'gants; dessins japonais, 
décorations superbes, ...... soso . 
Boïtes pour mouchoirs et gants, recouvertes de cuir et dou- 
blées de soie ; quelque chose devant durer une vie, les deux 
dorsusee soso. 9.00 
Superbes épingles à chapeau 
Roses ‘“‘St-George” reproduction en métal d’une véritable rose 


. $1.50 à $2.00 


ss tes sense srssssse 


Sons eoseus sers ne ss. se... 


Tours de cou, ....s.sessesss.. soso .... 25 cts à $4.00 
Broches,....... à onnnosres sososerss sous 

Epingles de beauté, chaque ..... sus. nos 

Dés en argent,.......... ...... sous vosoossse 


Nous avons des fourrures de taus les genres et de toutes les 
qualités. 
Que penseriez-vous d’un manteau doublé de 
fourrure pour votre femmie ? 

Nos manteaux sont entièrement doublés de rat et de mink, 


- $75., S100., $125.00 
Manteaux garnis de zibeline de Colombie, ...... .... $50.00 
Venez voir nos blouses 

Ces blouses très élégantes, fiseront le choix de beaucoup 


d’acheteurs, elles font un idéal cadeau pour uné femme, 
Prix, de $3.00 à $6.00 


Lingerie fine 


Nos lingeries fines plairont à toutes les femmes de goût. 

Lingerie brodée à ia main ; centres de table garnis de 
large dentelle ; toile ‘“‘Battenberg’’ et serviettes de table. 

Venez voir notre rayon de lingerie. 
Peignes de fantaisie pour Noel 

Envoyé par express pour parvenir à temps pour Noël, 
nous avons reçu un grand choix de peignes de nuque barrettes 
et peignes de côtés. 
7” Pas plus de deux d’une même sorte. 
Depuis 10 cts jusqu’à $8.00 


Importation directe pour vos diners de Noel 

Les articles ci-dessous sont de la plus haute qualité et 
sont très fraîs. 
Pelure de citron, confite, la livre 
HN Pelure d'orange, confite, La livre ......... ........ 
Pelure de citron, confite, la livre ......, sou vroeres 
Pelures mélangées, confites, la livre 
Raïsins de muscat, la livre ..... ....... ...., ..... 
Groseilles ‘‘Arstizza,’”’ la livre .... 
Figues cuites, la livre 
Gros eilles nettoyées, la livre ......... ........... 
Raisins de choix Sultana, la livre 
Amandes ‘‘Valencia”” ........... ,...... use ,. 40 cts 
Noix de Grenoble, la livre .............. ...... sous 


Rayon des vêtements pour hommes 


En cherchant vos cadeaux pour Noëi, n'oubliez pas de vi- 
siter notre exposition d'articles pour homme. 
La variété et le choix ne peuvent être trouvés nu 


ailleurs. 
Vestes de fantaisie, derniers modèles de New York et de 


Londres, doublées de flanelle, 


Robes de chambre et vestons d’interieur 
Directement des fabricants londonniens, choix des cou- 


nee 


BOB GET CERCLE ER ER CC EEE REPARER ESS 


Pas à base d’acide carbonique 


DEMANDEZ 


La biere ‘“Strathcona” 


Breuvage sain et rafraichissant 


En vente chez tous les principaux marchands et dans 


les hôtels 


BUREAU PRINCIPAL : 


‘Téléphone 2310 


LA EN ON ED LS EN LUN EE) GNOME SERA EN ENS EE) CAP O EN ENERGIE ER 
FREE AUS NTI RER EN ARS SRE TRE CE EUX 


USE APR RE RMS SUR AL 


des 


Montres, Bagues, Chaines, 
et autres articles de bijouterie en abondance. 
Venez voir nos marchandises et vous enquérir de nos prix. 


=, Joaillièr 


Près de la Banque des Marchends 


E 


...,....60 cts à 76 cts 


.20 cts à $1.00 
6 cts à 60 cts 
40 cts à 75 cts 


Fourrures comme cadeaux de Noel 
De belles fourrures sont toujours appréciées par une fem- 


soso mssresses 


cnssses sus ess. 


ss. ps. 


son sn ms esse sure tsse 


tonus ess 


$2.00 à $5.00 


ss sss ve. 


$5.00 à $15.00 
$4.00 à $12.00 
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M. À. C. Hawkins, D.L.S., est 


ser l'hiver dans la province d’On- 
tario, 


DEN 


M. L. E. Fontaine, inspecteur 
* des Terres du Dominion, est parti 
pour Lévis où il séjournera du- 
rant les mois d'hiver. 
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Mme et Melle Colcy, du Fort} 
Saskatchewan, étaient de passa- 


sus 


fa 


ge en ville, cette semaine. 


RE 


M. J. A. Thériault, vient de 
revenir à Edmonton, après avoir 


“I passé huit mois dans la région 
M|de la rivière Smoky. 

11 M. Thériault a l’intention d’ou- 
vrir, en société avec M. Frank 
Boivin, une ‘‘Stopping Place,” à 
| Brulé Lake, non loin de la passe 
A] Yellow Head, dans les Monta- 
Mignes Rocheuses. 

41 Nous lui souhaitons bon suc- 
“| cès. | 


#| M. Jos. Couture, de Morinville, 
est parti lundi soir pour un voy- 
age de quelques mois à St. E:- 
M] phrem de Beauce; il était accom- 
Hipagné de M. Napoléon Meunier. 
| MM. Jos. Couture et Napoléon 
M]Meunier sont deux des anciens 
“colons de Morinville et ils en 
sont à leur premier retour dans 
l'est; nous leur souhaitons bon 
voyage et séjour agréable dans la 
vieille province. 


| M. U. Limoges, anciennement 
Mlde la maison Gariépy et Lessard, 
Alvient de partir pour rejoindre sa 
H| famille au lac St. Vincent. 


Nous apprenons avec regret la 
mort de Mme Furois, de Québec, 
mère de Mme C. H. Bélanger. 
| Ja triste nouvelle a été reçue 
“| mardi, par télégramme. 

Ël Mme Furois était malade de. 
ll puis longtemps déjà, et Mme C. 


MIT. Bélanger était allée passer le 


A|mois d'octobre auprès d'elle. 
: Nous offrons à M, et Mme Bé- 
Hllanger nos vives condoléances. 


A) M. Ledoux, l’un des proprié- 
Mitaires de la Compagnie de Théi- 
ditres de vues animées ‘“‘Starland,”? 
Aiétait à Edmonton, mercredi der- 
D nier. . 


Si vous 4ésirez plaire à vos 2- 
| mis, offrez-leur une boîte de ci 
Al gares LA PALMA. 
| Les plus jolies boîtes et les 
A] meilleurs cigares en vente. 


J| M. IL. A. Provost, ancienne- 
M|ment de Montréal ,ei qui réside 
didans l'Ouest depuis quelques se- 
Ml mainés, vient de se rendre acqué- 
Mireur du magasin  ‘‘Alberta 
H| Clothing’ 280 avenue Jasper est. 
4] M. Provost a l'intention de ré- 
É | organiser complètement ce maga- 
Misin pour le rendre tout à fait mo- 
2 | derne. ° 

HI Nous lui souhaitons bon succès 
M|dans son entreprise commerciale. 


AI M.S. Massé, qui était parti de- 
Mlpuis quelque temps pour Moose 
A|Jaw, vient de recevoir à Edmon- 
Milton: il a l’intention de passer 
“l'hiver à St. Paul des Métis. 


M1 M. E. Brosseau, de Brosseau, 
É| Alta., et M. et Mme Hébert, ‘e 
St. Pierre, étaient de passage en 
ville cette semaine. 


M. Rodolphe Boudreau, clere 
du Conseil Privé et secrétaire de 
Sir Wilfrid Laurier, était de pas- 
sage parmi nous la semaine der- 
nière, 

M. Rodolphe Boudreau, durant 
son séjour, fut l’hôte de son frè- 
re, M. Lucien Boudreau, député 
du comté de St. Albert. 

Notre distingué compatriote é- 
tait de retour de la côte: il fit 1° 
voyage depuis Calgary en com- 
pagnie du Juge Noel. 
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Chronique locale 


VICTOR, neuf 
.… pour $5.00 
et la balance en très légers verse- | 


ments hebdomadaires où mensuels. | 


Assortiment complet des disques, | 
aiguilles, etc., etc. 


Catalogues envoyés gratuitement | 


M. Rodolphe Boudreau est re- 


1 é 3 : : Sur fermes en cuituro 
parti récemment pour aller pas-|parti pour l’est lundi dernier. 


Termes avantageux, minimum de à 
pénves. Pas de commission. Prompt 
attention, Ecrlvez 


CREDIT-FONCIER F-G 


Les Dames de la Société d’Au- 
tel de l’église St. Joachim, ont 
tenu leur assemblée annuelle di- 
manche 12 décembre, pour le »e- 
nouvellement du 
l’an prochain. 

Les dames, dont les noms sui- 
vent, ont été élues aux différen- 
tes charges pour l'exercice 1910. 

Présidente: Mme Boucher. 

Vice-Présidente : 


€. H.GOWAN Gérant provinel 


Agents responsables demandés dans © 
tons les districts où ii n'y en à pas. © 


@ 
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nton Horse Exchange 
GCoîn de ls ruo Rice et dol’au 


| SUPERBE PIANO “NEW 
HART BELL” à vendre, n’a ja- 
occasion  exception- 
B|nelle pour une vente rapide. 

| Prix envoyé sur demande faite 
Élau ‘Courrier de l'Ouest,” 
Deuxième rue, Edmonton. 


L'endroit ou vous pouvez achoter ou 
vendre vos chevaux.—ÆFacilités aecor- 
dées à nos achetours.—Les plus hauts 
prix sont payés pour Îles chovaux, 
Tout ce que nous vendons est garanti 


EXCURSIONS 
DÉCEMBRE 
EST CANA 


Billets a prix reduits | 
de toutes les gares | 


Trésorière: Mme Regan. 


Secrétaire: Mme Royal. rer 


OFFRE DE 


24 
en 


Ke 


P. E. Lessard et son 
frère M. Léonce Lessard ont pris 
le train du C. N. R., dimanche 


+ M D 7 PE AE LL 


L'hon. P. Ed. Lessard 6e rend 
dans son comté de 
Léonce Lessard 
voyage jusqu’à Montréal, 
passera la saison d’hiver. 


|| Cadeaux 


continuera son 


: Avec une douzaine 
de nos photographies 
“ cabinet ” à $5.00 nous 
donnerons un agran- 
dissement de 16 x 20, 

‘Cette offre est bonne 
jusqu'au ler janvier 


Ontario, Quebec, 
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RRÉRTATTRÉ 


Nouveau Brunswick il 
Nouvelle Ecosse 


| EXCURSIONS Fur LEUROPE Fi 


Billets en vente du 21 nov. au 31 déc. 


M. Jos. Gervais et sa famille ||} Services à toilette en ar- 


sont partis pour la province de 
Québec, où ils séjourneront du- 
rant quelques mois. 


| 
Ë 
: 
5 
Ë 


PER 


Services à ongles en 


2 
Â 


SRG 


Faculté d'arrêts en chemin. à 


Articles d’ébonite 
Peignes de nuque 


RSA 


Nous apprenons avec plaisir 
que notre ami le docteur Couil- 
lard, établi depuis quelques se- 
maines dans l’est de notre ville, 
vient d’être nommé médecin de 


la C. M. B,. A. 


Nous lui offrons nos félicita- 


Toute personne dé- 
sirant en profiter peut 
le faire en passant à 
notre studio et en reti- 
rant un coupon sur dé- 
pôt de 50 cts. 


Nous employons les meilleures mar. 
chandises dans l'impression de nos 


Vos billets sont de fère c'asse, pourquoi ne 
voyageriez-vous pas en première classe ? 


de 


Parures de peignes avec 


Tous les renseignements seront gra- 
cieusement fournis par 


w. C. DODDS 
City Pas'g & Tkt Agt C.N.Ry. 
115 avenue Jasper Est Téléphone 1712 


brillants ou monogram- 


RES 


Epingles à cha- 


L. Boudreau, M.P.P., était de 
passage en ville lundi dernier. 

Le député de St. Albert était 
venu accompagner son frère M. 
Rodolphe Boudreau qui est re- 
parti le même soir pour l’est. 


M. Geo. Roy, 


mand et ses beaux-frères Théo 
et Jos. Nobert. 

Dans le cortège avaient pris 
place, l’officier commandant l’es- 
cadron, le Major De Blois Thi- 
baudeau, les capitaine P. E. Les- 
sard, le lieutenant J. E. Thé- 
riault, les sous-officiers de l’es- 
cadron et une peleton de seize 
hommes sous les ordres du ser- 


26 AVENUE JASPER EST 


en face le magasin d'ameublement 
Camp 


Boîtes à bijoux, Pipes, 


Cannes de promenade 


fe 
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et parapluies à man- 


ches d’or et d'’ar- DANS NOS EGLISES 


arpenteur des 
Terres du Dominion, et son fils 
Emile, sont de retour en ville, à- 
près Jeur saison d’arpentage. 
Ils repartiront pour 
dans quelques jours. 


Horaire des messes et services du 


JACKSON BROS 


inspecteurs des horloges pour le G.T.P, 


AVENUE JASPER 


Coin de l'avenue Queen 
éléphone 1747 


Eglise St. Joachim. — Dixième 
rue. Curé R. P. Naessens, O.M.I. 

Grand’-Messe à 10% heures: 
messe basse à huit heures. 
diction du T. $S. Sacrement 
sermon à 7 heures du eoir. 

Eglise de l’Immaculée Concep- 
tion.—Avenue Kinistino. 
R. P. Lemarchand, O. M. I. 

Mêmes offices, aux mêmes heu- 
res que ci-dessus. 


L’aumonier de lescadron, Île 
rév. J. À. Ethier, curé de Morin- 
ville, revêtu de son uniforme mi- 
litsire, officiait au service funè- 


QUELQUES CHIFFRES ELO- 


Après que le cercueil fut descen- || 
du dans la tombe, on chanta 
“libera’’ puis 
mousqueterie furent tirées, 
guise de salut 
que le trompette sonnaït l’adieu 
réglementaire, 

Ces funérailles militaires sont 
les premières qui aient eu lieu à 


Une erreur s’est glissée dans 
les chiffres relatifs aux opérations 
de douane, que nous 
bliés sous ce titre la semaine der- 


Voici les chiffres 
}que nous communique l’adminis- 
tration des douanes d’Edmonton, 
pour les opérations de novembre 
1909, comparées à celles de no- 
tion, pour l’année 1909. 

Novembre 1908—-815,806.28. 

Novembre 1909.—S26,428,78. 


Une foule considérable d'amis |f 
de la famille avaient tenu par | 
leur présence à témoigner aux pa-|Ë 
rents douloureusement frappés la |Ë 
part qu'ils prennent à leur mal- |f 
NOS PAROISSES. “Le Courrier de l'Ouest” ï 
joint à eux pour offrir ses con- !EË 
doléances à la famille. 

Le défunt était le fils de M. 
Dieudonné Tellier, l’un des plus|A@ 
anciens habitants de Morinville, | 
et le frère du juge Tellier, ï 
Montréal et de M. Jos. M. Tel-|h 
lier, député de Joliette, au par-|R 
lement provincial de Québec. Ë 


Coin JASPER et DEUXIEME 1 
(Telephone 1121 Î 


_Etat-civil de la paroisse de l’est, 
église de l’Immaculée Concep- 


FUNERAILLES MILITAIRES 


A MORINVILLE. JOUETS ET ARTICLES POUR NOEL 


PRIX REDUITS DE MOITIE À L'OC- 
GASION DE LA VENTE DE DEMAIN 


UNE JUMENT, rousse, avec || 
les pattes de derrières blanches, 
marquée CFT sur la hanche droi- 
te, ferrée des quatre pattes, âgée 
de cinq ou six ans, pesant envi- 
ron 1000 à 1100 livres s’est réfu- 
giée depuis quelque temps à la | 
ferme de M. Colcy, au Fort Sas- |} 
. Prière au proprié- 
taire de venir la réclamer au 


Mercredi de la semaine derniè- 
re ont eu lieu à Morinville les 
funérailles de M. Albert Tellier, 
dont nous avons annoncé le dé- 
cès dans notre dernier numéro. 

Le défunt faisant partie de l’es- 
cadron “D’’ du 19ème chasseurs 
à cheval d’Alberta, les honneurs 
militaires lui furent rendus. 


sous les armes, 
composé d’un caporal, d’un trom: 
pette et de 12 hommes, sous les 
ordres du sergent quartier-maître 
N. Boissonnault, précédait le cor- 
tège funèbre, suivi 
sellé et bridé, du défunt. 


Le cercueil recouvert du dra- 
peau britannique était porté par 
six soldats; le deuil était conduit 
par le père du défunt, M. D. Tel- 
lier, ses frères Emery et Ar- 


Cette occasion arrive en son temps, alors 
que les objets achetés pourront encore être 
utilisés comme cadeaux pour Noël. 

Comme nous ne tenons de jouets qu'à 
l’occasion des fêtes de la nouvelle année 
nous ne réserverons aucun article de ce 


Vous trouverez dans tout le magasin nos 
marchandises de Noël, mises en vente à un 
prix devant en assurer la liquidation, 

Nous réduisons également nos prix sur 
certaines marchandises devant être écnulées 
avant notre inventaire, de façou à faire de la 
place pour nos marchandises de printemps. 


PERDUE, une pouliche d’un|E 
an, marquée N A sur la hanche |R 
droite, couleur gris blanche. : 

$5.00 de récompense à qui la|8 
fera retrouver, 

Napoléon Auclair, Lamoureux lé 


Gérant général 


CAPITAL AUTORISÉ $4,000,000 CAPITAL PAYÉ 82,500,000 RÉSERVE $2,300,000 


DÉPOTS CONJOINTS.—La Banque d'Hochelaga accepte des dépots faits en 
la femme et pouvant être retirés par l’un ou l’autre indistinctement, 

Ce système de dépots convient particulièrement aux personnes de la cam 
pouvant gérer ler affaires de banque en venant en ville. 


En cas de décès de l’un des époux le survivant peut retirer les fonds immédiatoment ot sans frais. 


AUCTIONEERS De nt SU commun par lo mari. et 
ENCANTEURS DES DEUX PAPA": | 
VILLES JU:IELLES 


340, Jasper E., Edmonton -23 SALLES D'ENCAN næ&” lère rue, €. Sirathicona ï 


Ventes à l'encan de meubles en n importe quelle partie des deux villes où à |! 

nos salles d'encan : achots pour du comptant en petite et grande quantité. 
Ventes d'animaux de ferme et marchandises de banqueroute. 
Nos années d'expérience notis permettent de donner satisfa 
Attention spéciale donnéë aux annonces, etc. 


pagne ; le mari ou la fomme 


Sueeursale €’ 
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